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INSTANTANÉ

UNE NAISSANCE, 
UN ARBRE 
Le 26 novembre, la 9e édition de la Forêt des enfants 
a rassemblé 3 500 personnes, 1 500 arbres et arbustes 
ont été mis en terre. Dans la métropole, lorsqu’une 
famille s’agrandit, la forêt de la Rente de Giron s’étoffe 
aussi. Initiée en 2015 par Dijon métropole, la Forêt des 
enfants est une action participative en faveur de la 
biodiversité organisée tous les ans autour de la Sainte-
Catherine, date à laquelle, selon l’adage, tout bois 
prend racine. Le principe : les familles ayant accueilli 
un enfant, ainsi que tous les Dijonnais qui le souhaitent, 
sont invitées à planter un arbre sur le site de la Rente 
de Giron. Depuis la première édition, plus de 8 000 
arbres et arbustes ont ainsi pris racine sur le plateau de 
la Cras et sur le chemin de la Rente de Giron, formant, 
année après année, un poumon vert à quelques minutes 
seulement du centre-ville. Une continuité écologique 
indispensable au maintien de la biodiversité.



ÉDITO

François Rebsamen 

Maire de Dijon 
Président de Dijon métropole

Notre budget 2024 traduit les choix prioritaires de la municipalité dans des actions qui rassemblent et tissent 
des liens de solidarité entre les Dijonnaises et les Dijonnais. En ce début d’année, ce qui m’importe tout 
particulièrement, c’est que nous puissions continuer à vivre ensemble comme nous l’avons toujours fait 
dans notre ville. C’est essentiel de l’affirmer à un moment où le repli sur soi et la défiance sont des tentations 
auxquelles il faut résister.  
 
Ne pas dresser les uns contre les autres, mais être attentif à tous, dont les plus fragiles, c’est le sens de mon 
action et c’est pour cela que Dijon est une ville douce à vivre qui attire. Avec un plus de 162 000 habitants, 
la population de Dijon poursuit une dynamique positive.  
Notre ville porte la croissance démographique du département et la région. Chaque année, un millier de nouveaux 
habitants choisissent Dijon. C’est pour cela que nous investirons 62 millions en 2024 pour l’avenir et la 
transition écologique. Nous revendiquons d’être une ville d’hospitalité. Nous continuerons à accueillir toutes 
celles et ceux qui souhaitent s’installer dans notre ville. Avec l’équipe municipale, je continuerai à défendre les 
valeurs humanistes d’égalité des droits entre tous les citoyens conformément à l’idéal républicain.  
 
2024 promet d’être une année riche pour les Dijonnais. Au-delà des difficultés, j’ai confiance en l’avenir et 
je me réjouis de partager avec vous les traditionnels temps forts de la vie dijonnaise, mais aussi quelques grands 
événements internationaux :  
   la deuxième éditon du Tout Petit Festival, une manifestation d’éveil à la culture et à l’art  

pour les enfants de moins de 3 ans, du 9 au 23 mars 
   les deux ans de la Cité internationale de la gastronomie et du vin au mois de mai  
   la 7e étape du Tour de France à Dijon le 4 juillet  
   le passage de la flamme olympique le 12 juillet  
   les 20 ans du concert de rentrée Lalalib le 30 août  
   les 80 ans de la Libération de Dijon le 11 septembre  
   la première édition du Golden Coast Festival, qui transformera en scène de rap et de hip-hop le tarmac 

de l’aéroport Dijon-Bourgogne, les 13 et 14 septembre  
   les 10 ans de la Forêt des enfants le 24 novembre  
   l’installation de l’Organisation international de la vigne et du vin à l’Hôtel Bouchu d’Esterno le 12 octobre, 

suivie du Congrès mondial du vin du 14 au 18 octobre 
   la 101e Foire internationale et gastronomique de Dijon au parc des Expositions et Congrès  

du 31 octobre au 11 novembre 
   le Mondial de pétanque au Zénith du 5 au 11 décembre 

 
Ce calendrier est à l’image de Dijon, une ville qui cultive l’héritage et la mémoire d’événements partagés par toutes 
les générations et qui sait aussi se réinventer. C’est un signe fort de confiance en l’avenir pour la jeunesse et pour 
tous les Dijonnais. Revendiquons encore et encore notre bel d’esprit d’équipe et d’engagement.
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Vous ne recevez pas votre magazine dans votre 
boîte-aux-lettres ? Contactez-nous par mail : 
dijonmag@ville-dijon.fr  
Vous pouvez aussi retrouver le Dijon Mag dans 
différents points d’accueil (Hôtel de ville, mairies de 
quartier, CCAS, Cité internationale de la gastronomie 
et du vin, etc.) et à tout moment sur dijon.fr 
 
Suivez tous les jours l’actualité de la ville de Dijon 
sur Facebook, Twitter et Instagram.

DEMANDEZ VOTRE  
DIJON MAG !

Ce produit est issu de forêts gérées durablement 
et de sources contrôlées. / pefc-france.org

Stop à la violence   
25 novembre 
Le Conseil municipal d’enfants (CME), sur invitation de Kildine Bataille, adjointe au maire 
déléguée à l'égalité femmes-hommes – en présence de Marie-Odile Chollet, Marie-Hélène 
Juillard-Randrian, Catherine du Tertre, conseillères municipales, et Marie-Thérèse Pugliese, 
conseillère départementale – a participé à la Journée internationale pour l’élimination de la 
violence à l’égard des femmes. La journée s’est achevée par l’illumination des bâtiments 
municipaux en orange, couleur d’ONU Femmes, pour réaffirmer la mobilisation dans 
ce combat aux côtés du ZONTA Dijon et des autres organismes partenaires de la ville.
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Budget 
6 décembre 
Plus de 300 personnes ont assisté à la première des trois réunions publiques de François 
Rebsamen, maire de Dijon et président de Dijon métropole, qui s’est tenue salle des États 
au palais des Ducs. Un temps d’échange autour des orientations budgétaires et des grands 
projets qui seront menés en 2024 pour accélérer la transition écologique de la ville et de 
la métropole. Des réunions concernant le plan climat air énergie territorial (PCAET) se sont 
tenues ces dernières semaines dans les communes de la métropole. 

mailto:dijonmag@ville-dijon.fr
https://dijon.fr/
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Téléthon 
8 et 9 décembre 
Cette année, cinq villages d’animations dédiées au Téléthon 
étaient installés dans la ville : à la piscine du Carrousel, aux gymnases 
François Chambelland et Jean Marion, dans le hall de la Cité 
internationale de la gastronomie et place François Rude. Le top départ 
de la mobilisation pour lever le maximum de dons et faire avancer 
la recherche a été lancée par Nathalie Koenders, première adjointe 
au maire de Dijon.

Participation 
citoyenne 
8 décembre  
Les 468 nouveaux membres 
des 9 Ateliers de quartiers ont 
officiellement pris leur fonction lors 
d’une assemblée plénière présidée 
par Nathalie Koenders, première 
adjointe au maire de Dijon, et 
Christophe Avena, adjoint délégué 
à la démocratie participative. 
Les Dijonnaises et Dijonnais 
engagés dans les Ateliers de 
quartier co-construisent la ville et 
contribuent au bon fonctionnement 
de la démocratie locale. 
Depuis 2008, plus de 400 projets 
portés par des habitants ont 
été réalisés.  

Hydrogène   
14 décembre 
Les deux premières bennes 
à ordures ménagères 
fonctionnant à l’hydrogène vert sont 
arrivées ! Elles ont été présentées par  
François Rebsamen, maire de Dijon et 
président de Dijon métropole. D’ici 2030, 
l’ensemble des bennes, ainsi que les bus, 
fonctionneront à l’hydrogène vert produit 
dans les deux stations métropolitaines.

→
Handicap  
24 novembre - 3 décembre 
Les Dijonnais ont répondu présent à la première Semaine 
des handicaps organisée par la ville sous l’impulsion de 
Stéphanie Vacherot, conseillère municipale déléguée 
au sport et à l’inclusion. Plus de 40 rendez-vous étaient 
proposés pour donner un coup de projecteur sur les 
actions des clubs sportifs, associations et établissements 
culturels en faveur des personnes en situation 
de handicap. Les enfants des écoles 
dijonnaises ont participé à de nombreux 
ateliers comme ici à cette initiation au braille 
avec le comité d’entente de la déficience 
visuelle « Plus belle la vue ».  

→
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Championnes 
du monde 
17 décembre 
La Dijonnaise Camille Depuiset et 
la Beaunoise Léna Grandveau sont 
devenues championnes du monde 
avec l’équipe de France de 
handball face aux Norvégiennes. 
À 20 ans seulement et à un poste 
d’arrière droite qui n’est pas le 
sien, Léna a « sauvé la France » 
selon les mots du sélectionneur 
Olivier Krumbholz. Formées à 
Dijon et à Chevigny-Saint-Sauveur, 
les deux joueuses ont fêté leur 
immense joie avec les entraîneurs 
qui les ont portées au sommet. 
Une récompense également 
partagée avec le Dijonnais Pierre 
Terzi, membre du staff et 
préparateur physique de l’équipe 
de France féminine de handball. 

COP régionale 
12 décembre 
Christophe Béchu, ministre de la transition 
écologique et de la cohésion des territoires était 
à Dijon pour lancer la COP de Bourgogne Franche-
Comté, la déclinaison régionale de la conférence 
des parties (COP) sur le climat qui se tient chaque 
année au niveau international – la dernière s’est 
achevée à Dubaï le 12 décembre. Pendant six mois, 
des débats seront organisés dans toute la région 
autour de l’alimentation, du logement, du vivant, 
des transports et des modes de production. 
L’occasion pour François Rebsamen, maire de Dijon 
et président de Dijon métropole de présenter 
les actions engagées sur le territoire pour atteindre 
la neutralité carbone d’ici 2050.

Exposition 
21 décembre 

Et si on allait 
au resto ? est 
l’invitation de 
la nouvelle 
exposition 

de la Cité internationale de 
la gastronomie et du vin. 
Inaugurée par François 
Rebsamen, maire de Dijon et 
président de Dijon métropole, 
en présence de Michel 
Escoffier, arrière-petit-fils 
de l’inventeur des « brigades » 
de cuisine et co-parrain avec 
le célèbre cuisinier Thierry 
Marx. L’exposition raconte 
l’histoire d’une institution de 
la gastronomie chère à tous 
les Dijonnais : le restaurant.

→
Hommage 
7 décembre 
Il était l'instigateur du déménagement 
de l'Organisation internationale de la vigne et 
du vin (OIV) de Paris à Dijon, Pau Roca est 
décédé des suites d'une longue maladie. Élu 
à la tête de l'OIV en 2019, il était convaincu 
de la nécessité de rapprocher l'OIV du terroir, 
en référence à Dijon et son histoire viticole. 
La cité des Ducs accueillera, en octobre, 
le 45e Congrès mondial de la vigne. Ce grand 
événement aura lieu en même temps qu'un 
anniversaire important : le centenaire de l'OIV 
lors duquel 3 000 experts de la vigne et 
du vin sont attendus dans la capitale 
bourguignonne.  François 
Rebsamen, maire de Dijon et 
président de Dijon métropole, 
lui a rendu hommage lors des 
derniers conseils, municipal 
et métropolitain.

→



Une salle dans tous ses états 
21 décembre 
Rarement la salle des États reçut de si belles têtes couronnées. 
François Rebsamen – maire de Dijon et président de Dijon 
métropole – et Nathalie Koenders sa première adjointe, 
accueillaient officiellement Indira Ampiot, Miss France 2023, 
Cindy Fabre, directrice du comité Miss France, et les miss élues 
en région, prétendantes au titre national.

DANS LE RÉTRO
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Fées 
et lumières 
de Noël 
2 décembre 
Les Dijonnais se sont rassemblés pour 
assister au lancement de Dijon sous les 
lumières de Noël. François Rebsamen – 
maire de Dijon et président de 
Dijon métropole –, Nathalie Koenders 
sa première adjointe, Nadjoua 
Belhadef, adjointe en charge 
du commerce et de l’artisanat, 
Indira Ampiot et Cindy Fabre ont 
simultanément illuminé le ciel de Dijon 
pour les fêtes de fin d’année.

→

Une rencontre en or 
12 décembre 
La ville de Dijon et le centre commercial Toison d’or organisaient un grand cocktail dînatoire 
ouvert au public, en compagnie des 30 prétendantes au titre de Miss France 2024. 
150 personnes ont fait le déplacement, parfois même depuis des régions limitrophes.

→

Et la Miss France 
2024 est… 
16 décembre 
4 800 personnes étaient réunies 
au Zénith pour assister à cet 
événement national – présenté 
par Jean-Pierre Foucault –, dont 
Nathalie Koenders, première 
adjointe au maire de Dijon. 
Miss Nord-Pas-de-Calais a reçu 
la couronne de Miss France 
2024.Diffusée sur TF1, l'émission a 
fédéré – en moyenne – 7,54 millions 
de téléspectateurs.
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XSOLIDARITÉX 

PRENDRE SOIN   
DES PLUS FRAGILES

XANTOINE HOAREAUX  
Adjoint au maire en charge des 
solidarités, de l’action sociale et 

de la lutte contre la pauvreté

Vivre en rue à Dijon :  
de multiples réalités 
Pour la majorité des personnes dormant 
dehors, cette vie en rue est subie et liée à des  
accidents de parcours. Migration, conflit 
familial, décès d’un proche, perte d’emploi, 
difficultés financières, dépendance, troubles 
psychiques… Du jour au lendemain, tout 
bascule. À Dijon, la situation est particulière-
ment inquiétante pour les jeunes issus de l’Aide 
sociale à l’enfance. En effet, tous les acteurs de 
la solidarité constatent unanimement une 
précarité accrue au moment du passage à la 
majorité et certains jeunes se retrouvent du 
jour au lendemain à la rue. La ville de Dijon, 
même si cela ne relève pas de ses compétences, 
a décidé en 2023 d’aider l’Adepape 21, associa-
tion soutenant ces jeunes majeurs isolés afin 
qu’ils ne tombent pas dans la grande précarité. 
 
  
Appelez le 115 ou la police municipale : 
le premier geste 
Vous rencontrez une personne sans-abri qui a 

besoin d’aide ou d’un hébergement d’urgence ? La première chose à faire est de composer le 115. Les asso-
ciations locales iront à sa rencontre pour évaluer ses besoins et savoir comment initier un parcours d’inser-
tion. Vous pouvez aussi appeler la police municipale, également compétente pour s’occuper du public en 
errance, ou contacter l’association Solidarité dignité accompagnements travail (Sdat).  
115 Appel gratuit, 24h/24, 7J/7 - Police municipale 03 80 74 51 53 -  Maraude Sdat 06 70 04 65 75 
 
Engagez-vous en tant que bénévole auprès d’associations locales 
Il est possible de devenir bénévole auprès d’associations locales. Le Samu social de la Croix-Rouge 
française manque cruellement de maraudeurs bénévoles lors des sorties organisées tous les soirs d’hiver 
dans les rues de Dijon pour apporter aux personnes sans-abri une écoute, une orientation et un peu de 
réconfort autour d’un café ou d’une soupe chaude.  
Devenir bénévole maraudeur pour la Croix-Rouge : 03 80 73 94 98 - recrutement.dijon@croix-rouge.fr 
Déposer des dons : 9 boulevard du Champs aux métiers, 21800 Quetigny  
(horaires : croix-rouge.fr/unite-locale-de-dijon) 

2,5 M€  
sont consacrés aux 

acteurs de la solidarité 
qui aident au quotidien 
les personnes sans-abri 

dijonnaises.

“Une rupture de parcours peut 
placer certaines personnes dans la 
grande pauvreté. La ville de Dijon, 
en lien avec les associations, est là 

pour faire en sorte d’éviter 
ces situations et créer 

de la solidarité locale, mais le 
manque de places d’hébergement 

d’urgence ouvertes par l’État 
complique la situation.”

La prise en charge des personnes sans-domicile, qui relève de la responsabilité de l'État, 
se fait à Dijon en lien étroit avec les associations et le CCAS. La ville vient compléter 
les financements apportés par l’État à hauteur de 2,5 millions d’euros afin de soutenir 
les acteurs  locaux. Malgré les dispositifs d’accueil, certaines personnes dorment 
malheureusement dehors. Qui sont-elles ? Quels sont leurs besoins et comment les aider ? 
Appeler les numéros d’urgence, participer à la Nuit de la solidarité, donner des vêtements 
ou encore devenir bénévole auprès d’associations locales : à son échelle, chacun peut agir.



DIJON MAG N°375 JANVIER 2024 I 9  

ÇA, C’EST DIJON

Lors de la Nuit de la solidarité 2023, une dizaine de binômes composés d’un professionnel et d’un bénévole 
sillonnent les rues de Dijon à la rencontre des citoyens sans-abris qui passent la nuit dehors.

Participer à la Nuit de la solidarité 
La 3e édition de la Nuit de la solidarité – rendez-vous national – aura lieu 
le 25 janvier à Dijon. Une opération d’envergure initiée en 2018 par la ville 
de Paris. Localement, cet événement est organisé par le Centre 
communal d’action sociale (CCAS) de la ville et les associations 
spécialisées dans l’accueil des personnes sans-abri. Objectifs : recenser 
les personnes qui vivent en rue, mieux les connaître, mais également 
inviter les citoyens à participer aux maraudes avec des professionnels 
et à distribuer des questionnaires aux publics en rue. Un recensement 
essentiel, piloté par la Délégation interministérielle à l’hébergement 
et à l’accès au logement (DIHAL), pour mieux connaître les besoins 
de ces populations et élaborer des solutions adaptées à leurs attentes 
et orienter les politiques publiques.

Des acteurs complémentaires  
Association dijonnaise d’entraide des familles 
ouvrières (Adefo) 
Centre d’hébergement et de réinsertion sociale 
Sadi Carnot, 4-6, rue Sadi Carnot - 03 80 60 95 95 
chrssadicarnot@adefo.asso.fr 

Association Solidarité dignité accompagnements travail 
(Sdat) 
Accueil des personnes sans-abri, 5 bis, rue de 
la Manutention - 03 80 76 22 22 sdat@sdat.asso.fr 

La Croix-Rouge française 
Unité locale de Dijon métropole, 9 boulevard 
du Champs aux métiers, 21800 Quetigny 
03 80 73 94 98 - ul.dijon@croix-rouge.fr 

Fédération des acteurs de la solidarité 
Bourgogne-Franche-Comté 
Immeuble Dionysos, 3, rue Jean-Monnet,  
21300 Chenôve - 07 76 58 10 77 
bfc@federationsolidarite.org 

Le Service intégré d’accueil et d’orientation (SIAO) 
Le SIAO gère le 115 à l’échelle du département 
de la Côte-d’Or - siao@adefo.asso.fr 

Un Chez-soi d’abord  
Dispositif géré par un groupement de cinq structures 
locales spécialisées dans les secteurs de la santé et 
du social : le CHS La Chartreuse, la Sdat, l’Acodege 
(Association côte-d’orienne pour le développement 
et la gestion d’actions sociales et médico-sociales), 
l’association du Renouveau et l’Adefo. 
03 80 40 78 00 - orientation@unchezsoidijon.org

Pour favoriser les solidarités et sensibiliser un plus grand nombre 
d’habitants aux problématiques de la vie sans-abris et aux solutions 
proposées sur notre territoire, la ville a organisé une réunion ouverte 
aux habitants en amont de la Nuit de la solidarité, le 12 décembre 
au cellier de Clairvaux. 
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XAMÉNAGEMENT URBAINX 

PLACE DU 30 
UN NOUVEL AMÉNAGEMENT

Inspiré des ronds-points « à la hollandaise » qui facilitent la traversée des grands 
carrefours à vélo, l’aménagement de la place du 30-Octobre et de la Légion d’honneur 
donne la priorité aux mobilités douces et sécurise les déplacements piétons comme 
cyclistes sur cet axe routier emprunté chaque jour par 25 000 véhicules. 

Avec pour ambition d’atteindre une part modale de 12% de déplacements en cycles à l’horizon 2030, 
la métropole déploie un plan vélo sur l’ensemble du territoire. Elle procède à l’aménagement ou à 
l’adaptation de plus de 1 000 kilomètres de voies le long de ses axes structurants pour qu’à terme, les 

deux roues soient en mesure de traverser la métropole depuis toutes les communes. « L’automobile représente 
plus de la moitié des déplacements quotidiens. En limitant la vitesse des voitures à 30 km/h en ville et en donnant 
la priorité aux cycles, le vélo devient plus rapide, donc plus attractif. Notre objectif est notamment d’encourager les 
mobilités douces et le co-voiturage lors des trajets domicile-travail », explique  aux riverains la première adjointe 
Nathalie Koenders, lors de la réunion publique de présentation du projet pour la place du 30-Octobre. 
 
Sécuriser et végétaliser 
Sur cette place, l’activité est toujours très intense. Le matin par exemple, se croisent des piétons, des automo-
bilistes, des cyclistes en route pour le travail, des bus, des parents avec des poussettes se pressant vers la crèche 
et les écoles, des lycéens à la descente de leur bus, des riverains  ou des passants achètent leur pain à la boulan-
gerie ou remplissent leur réservoir à la station-service. La configuration actuelle et les stationnements 
sauvages récurrents sont à l’origine de nombreux conflits d’usage sur un rond-point d’autant plus original qu’il 
est actuellement régulé par des feux tricolores. Les travaux, prévus à partir d’avril 2024, aboutiront à une 
meilleure répartition de l’espace entre les véhicules motorisés, les cycles et les piétons. « Dijon s’est construite 
à partir de la voiture, elle doit se reconstruire autour des mobilités douces », résume ainsi Nathalie Koenders. 
De plus, les sols désimperméabilisés favoriseront l’absorption de l’eau et une trentaine d’arbres végétaliseront 
cet espace public. La place du 30-Octobre restera accessible à la circulation pendant toute la durée des 
travaux, estimée à quatre mois pour une enveloppe totale d’1,8 million d’euros.

XNATHALIE KOENDERSX  
Première adjointe au maire 

déléguée à la transition écologique, 
au climat et à l’environnement, 

à la tranquillité publique et 
à l’administration générale

“Sur ce site – tout comme 
sur la majorité des chantiers 

d’aménagement engagés par la 
ville – nous veillons à ce que 

les projets intègrent des 
solutions contribuant à la 

préservation de la ressource 
en eau et au rechargement des 

nappes phréatiques. Nous 
poursuivons la végétalisation 

et la plantation d’arbres 
quand cela est possible.”

Le saviez-vous ? 
Longtemps lieu de foire, la place du Foin 
(connue aussi comme place de Gray) 
fut aussi le théâtre d’un combat 
sanglant de la population et des gardes 
résistants à l’invasion prussienne le 
30 octobre 1879. La ville reçoit en 1899 
la Légion d’honneur pour cet acte 
de bravoure et la place adopte alors son 
nom définitif de place du 30-Octobre 
et de la Légion d’honneur.
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XEMBELLISSEMENTX 

AXE MONGE-BOSSUET  
LES TRAVAUX DÉMARRENT

Les travaux préparatoires pour l’apaisement et l’embellissement de 
l’axe Monge-Bossuet commencent ce mois-ci. Une volonté affirmée 
par la ville de réaménager cet axe stratégique reliant le centre-ville 
à la Cité internationale de la gastronomie et du vin.

Le chantier a débuté le 2 janvier avec ce qu’on appelle les « travaux préparatoires ». Il s’agit principa-
lement de reprendre les réseaux enterrés, une mission confiée à la Société nouvelle de construction 
et de travaux publics (Snctp). Les concessionnaires de gaz, d’électricité et d’eau interviennent donc, 

sur tout l’axe, depuis le pont SNCF jusqu’à la place Bossuet et la rue Michelet (à hauteur de l’École nationale 
supérieure d’art). Des coupures ponctuelles et courtes sont susceptibles de se produire : les riverains en 
seront informés en amont. C’est pendant cette période, qui s’étend jusqu’en mars, que les éventuelles 
fouilles archéologiques seraient conduites et que le mobilier urbain sera démonté. Lampadaires, station 
DiviaVélodi, arceaux vélo vont disparaître du paysage pendant quelques semaines. 
Les travaux de rénovation se dérouleront d’avril à septembre, sur les trois sites à réaménager : la porte 
d’Ouche, la placette Crébillon, la place Bossuet et ses abords. La rue Crébillon sera barrée d’avril à juin et 
la circulation interdite place Bossuet en juillet et en août – une déviation par la rue Cazotte et la rue 
Condorcet (à contre-sens) sera alors instaurée. Les plantations seront réalisées à la fin de l’opération, en 
octobre et novembre ainsi que l’installation du nouveau mobilier urbain. 
Dès le début de l’automne, le secteur sera libéré des travaux. L’élargissement des trottoirs et la végétalisation 
rendront la balade urbaine et le shopping plus agréables, le long de cet axe stratégique offrant l’accès au cœur 
historique depuis la Cité internationale de la gastronomie et du vin.

Piétons, comment faire ?  
Des passages seront créés, 
tous les immeubles et toutes les 
boutiques resteront accessibles 
pendant la durée du chantier. 

Habitants et touristes, comment 
accéder en voiture ? Une place 
gratuite sera proposée dans 
un parking en ouvrage pendant 
les périodes où l’accès voiture 
est impossible. 

Le parking Dauphine, qui a 
rouvert en décembre, sera-t-il 
accessible ? Oui, la circulation 
sera maintenue jusqu’au 
parking Dauphine, sauf cet été. 

Les bus et les navettes Diviacity 
sont-ils maintenus ? Oui, 
le service est toujours assuré, 
mais une déviation sera mise en 
place en juillet et août. 

Le ramassage des ordures 
ménagères aura-t-il lieu ? 
Il sera assuré comme 
d’habitude. Les points d'apport 
existants pourront être 
déplacés de quelques mètres 
selon l'avancée des travaux. 

Comment faire si je dois  
déménager ? Appelez le  
0800 21 3000 (appel gratuit), 
une solution sera trouvée pour 
vous permettre de stationner 
votre camion. 

Quid des livraisons ? Des aires 
de livraison temporaires seront 
matérialisées aux abords 
du chantier. 

Y aura-t-il des travaux la nuit ? 
Ces premiers travaux se 
dérouleront entre 6h et 23h, 
mais des travaux de nuit 
pourront se produire, pour 
la pose des enrobés, cet été. 
Les riverains seront informés 
en amont. 

Pour plus d’informations :
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XAMBITION ÉDUCATIVEX 

COLETTE : RÉNOVATION 
ET SATISFACTION

Le groupe scolaire Colette situé dans le quartier Fontaine d’Ouche 
a fait l’objet de travaux, de décembre 2021 à septembre 2023. Dans 
le cadre du projet européen Response, l’isolation thermique des 

bâtiments a été complètement refaite : des capteurs et des thermostats ont 
été installés pour réguler la qualité de l’air et la température intérieure tout 
en optimisant la consommation d’énergie, les toitures ont été rénovées et 
les menuiseries extérieures remplacées. L’intérieur des bâtiments du 
groupe scolaire et la cantine ont aussi eu droit à un coup de jeune : les murs 

ont été repeints avec des couleurs vives, les sols changés, le mobilier et les 
sanitaires remplacés. Dehors, un bac à sable et un toboggan ont été installés 
et l’œuvre d’art – Reflets dans l’Ouche de Gérard Delaval datant de 1976 et 
réalisée dans le cadre du dispositif 1%* – a été restaurée. La ville de Dijon 
a investi près de 3 millions d’euros dans le cadre de son programme d’in-
vestissements Ambition éducative 2030 pour le confort des 144 élèves et 
du personnel de l’école Colette.  
* Via ce dispositif d’État, 1% du coût des travaux d’un bâtiment public est consacré à 
 l’acquisition ou la commande d’œuvres d’art. 

Madeline Boscaro et sa fille Nina  
« J’ai moi-même été élève de cette école, 
j’ai donc vu le avant/après ! Aujourd’hui, 
mon fils Arnaud est inscrit à l’école 
maternelle et ma fille Nina en élémentaire. 
Il y a notamment eu un gros changement 
dans la cantine scolaire. Elle est très 
lumineuse et colorée. Les travaux de 
peinture ont fait du bien. J’apprécie aussi 
les nouvelles technologies qui ont été mises 
en place comme les dalles tactiles. » 

Nina  
« Ce que je préfère, c’est l’œuvre d’art 
qui a été rénovée. Elle est très colorée ! 
Je suis très contente d’aller à l’école Colette 
pour apprendre à lire et à écrire. » 

Joëlle Lemouzy 
Ambassadrice du projet Response  
« Ma fille était inscrite dans cette école 
de 1982 à 1990. À l’époque, les locaux 
étaient gris et beiges. Je me souviens du 
directeur qui avait un bureau très sombre ! 
Aujourd’hui, grâce aux travaux d’isolation et 
de rénovation, on sent la chaleur et on voit 
des couleurs. Le projet européen Response 
est une belle opportunité, il a fait avancer 
les choses ! Nous attendions tous cette 
rénovation. »

Katia Mongaret 
« Cette nouvelle école est très jolie. 
Mes enfants, Noah en CP et Axel en CM2, 
me disent qu’ils s’y sentent bien. Les nouveaux 
rangements installés libèrent de l’espace. 
Le mobilier est adapté à chaque niveau, 
c’est un vrai confort ! »

Mané 
« J’adore les 
salles de classe, 
l’extérieur avec 
l’œuvre d’art 
et, surtout, 
la cantine. »

Ces travaux 
réduiront 

la consommation 
énergétique du 

bâtiment de 38% pour 
atteindre le niveau des 

Bâtiments Basse 
Consommation.

Les parents des élèves de l’école ont été conviés à (re)découvrir l’établissement 
à l’occasion d’un goûter convivial . Un temps privilégié pour visiter le groupe scolaire 
rénové et mieux comprendre ses nouveaux atouts.
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BAKER : DE GRANDS TRAVAUX 
JUSQU’EN 2027

Le groupe scolaire Joséphine Baker fait l’objet d’une vaste 
restructuration visant à améliorer le confort, la sécurité et le cadre 
d’apprentissage des 225 enfants inscrits en maternelle et 
en élémentaire. Comme pour les établissements Colette, Anjou, 
Victor Hugo, Eiffel ou encore Mansart, ces travaux entrent dans le 
cadre du plan Ambition éducative 2030. Une volonté politique forte 
de la municipalité pour améliorer, encore, son patrimoine scolaire. 

Le chantier a débuté cet été au croisement des rues Turgot et Tivoli par le désamiantage des bâtiments 
patrimoniaux puis la démolition des préfabriqués. Des études techniques sont maintenant en cours 
avant d’initier la réhabilitation et reconstruction des bâtiments de maternelle, du périscolaire et du 

restaurant scolaire en juin prochain. Jusqu’à la fin des travaux, prévue en décembre 2025, les élèves de mater-
nelle sont accueillis à l’ancienne école Tivoli. À partir de janvier 2026, il en ira de même pour les élèves de 
l’élémentaire pendant la seconde phase du chantier portant sur la démolition du gymnase et la réhabilitation 
de leur école. Maternelles et élémentaires seront de nouveau réunis à la rentrée 2027 au sein du groupe 
scolaire Joséphine Baker entièrement rénové pour un montant estimé à 14 millions d’euros. 
 
Une école plus économe, plus confortable pour tous 
Ce projet est co-construit avec le personnel, les équipes pédagogiques et les parents. Pendant la phase de 
consultation, plusieurs préoccupations ont été soulevées comme la sécurisation des abords de l’entrée de 
l’école aux trottoirs étroits ou la cour de l’école élémentaire trop petite pour que tous les élèves puissent béné-
ficier d’une récréation simultanée, limitant ainsi les rencontres. Afin de mieux profiter de sa situation, le 
groupe scolaire sera accessible à partir du parc Sainte-Anne qui le jouxte et les matériaux boisés et recyclés 
retenus s’intégreront harmonieusement à son environnement patrimonial et végétal, au cœur du site patri-
monial remarquable protégé de la ville. Les cours de récréation seront elles aussi végétalisées et la salle poly-
valente deviendra accessible par une entrée dédiée.

XFRANCK LEHENOFFX  
Adjoint au maire  

délégué à l’éducation

“Le projet s’appuie sur 
la consultation des équipes 

et des parents pour présenter 
des aménagements cohérents 
avec les besoins, comme une 
entrée d’école plus apaisée et 

éloignée de la circulation. 
La proximité avec le parc 
Sainte-Anne est un atout 

fort de l’école.”

En charge de l’entretien, de 
l’équipement et de la rénovation 
de 75 établissements scolaires, 
la ville se fixe comme objectif 
pour 2030 d’adapter ce patrimoine 
aux besoins des enfants et des 
équipes tout en poursuivant la 
transition écologique et énergétique 
des bâtiments publics. Elle investit 
ainsi avec le plan Ambition 
éducative 2030 - 75 millions d’euros 
en faveur de l’éveil, de l’apprentissage, 
de l’inclusion et de l’épanouissement 
de tous les élèves.Projections de RHB Architectes : les préfabriqués vont laisser place à des bâtiments 

moins énergivores et l’entrée de l’école se fera depuis le parc adjacent.
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XTRANSITION ÉCOLOGIQUEX 

DANS LES COULISSES DU  
NOUVEAU CENTRE DE TRI

Modernisé et agrandi, le centre de tri de Dijon métropole est désormais l’un des plus 
performants de France. Porté par une entente territoriale de 10 intercommunalités, il traite 
92% des déchets recyclables de la Côte-d’Or. Il s’affirme aussi comme un outil de 
sensibilisation à la gestion des déchets, à la lutte contre le gaspillage et au réemploi. 
Le meilleur déchet, rappelons-le, est celui que l’on ne produit pas. 

Entre 2010 et 2022, le poids de vos poubelles jaunes a diminué de 18%. Une évolution positive 
qui s’explique par de nouvelles habitudes de consommation et une baisse de pouvoir d’achat 
liée à l’inflation. Alors pourquoi investir plus de 33 millions d’euros dans un nouveau centre 

de tri ? D’une part parce que d’ici 2030, la collectivité devra tenir l’objectif de 60% de valorisation 
matière et organique des déchets recyclables. D’autre part parce que depuis le 1er janvier 2023, de 
nouvelles consignes de tri simplifient le geste quotidien des habitants : désormais tous les emballages 
en plastique, en métal et en cartons sont recyclables, sans exception. Il était donc nécessaire d’adapter 
le centre de tri « historique » de Dijon métropole construit en 2007 route de Langres, à proximité 
du terminus de la ligne 2 du tram.  
 
En quelques mois, un nouveau bâtiment de 1 800 mètres carrés est sorti de terre. Il abrite des 
machines de tri automatisées dernier-cri pour dissocier les déchets. Plus le tri est de qualité, plus la 
matière peut être valorisée. Le nouveau centre de tri assure aujourd’hui le traitement de l’ensemble 
des déchets recyclables de la quasi-totalité des habitants de la Côte-d’Or, soit 615 communes. Portés 
par la dynamique d’une entente territoriale de 10 intercommunalités*, les travaux d’extension et de 
modernisation – 33,25 millions d’euros – ont été conduits d’août 2022 à octobre 2023.  Ils ont été 
subventionnés à hauteur de 5,62 millions d’euros par : l’Agence de la transition écologique 
(4 177 400 euros) ; Citéo, l’organisme agrémenté par l’État spécialisé dans le recyclage (950 000 euros), 
le Conseil régional de Bourgogne Franche-Comté (500 000 euros). Mais alors que le centre de 
tri bénéficie à 500 000 Côte-d’Oriens, le Conseil départemental n’a pas accepté d’en soutenir 
 l’investissement.  
 
Un modèle d’insertion sociale  
Le nouveau centre de tri redéfinit la mission des agents autrefois appelés « trieurs ». Ce sont 
désormais des « valoristes » et ce n’est pas qu’un changement de sémantique. Le rôle de ces hommes 
et ces femmes est de réorienter manuellement vers le bon flux certains déchets mal triés. Leurs gestes 
répétitifs nécessitent de l’attention et de la réactivité. Les travaux du centre de tri ont amélioré les 
conditions de travail des agents. L’ergonomie des cabines de tri a été minutieusement étudiée. Les 
valoristes ont la possibilité de se tenir debout ou de s’assoir sur un siège réglable. La ventilation est 
contrôlée pour limiter la poussière et les odeurs provenant des déchets. Une attention particulière a 
été apportée à la lumière naturelle et à l’environnement de travail. Dans la zone de tri, une enfilade 
de fenêtres offre aux valoristes la possibilité de profiter directement de la végétation et des grands 
arbres qui bordent la route d’Is-sur-Tille. Les 26 agents qui se relaient aux tables de tri n’ont pas 
vocation à exercer cette fonction durablement. Tous sont recrutés en insertion professionnelle avec 
ID’EES Recyclage et Valorisation pour une durée de 18 mois. Au centre de tri, ils acquièrent une 
expérience qualifiante qui leur offre la possibilité d’un retour à l’emploi. Depuis l’ouverture du centre 
de tri en 2007, 700 personnes ont bénéficié d’un parcours d’insertion.   
 
*Dijon métropole/Syndicat mixte de Haute Côte-d’Or/Syndicat mixte de collecte et de traitement des ordures ménagères 
de la Plaine Dijonnaise/Syndicat mixte des ordures ménagères d’Is-sur-Tille/Communauté de communes Rives de 
Saône/Communauté de communes du Pays d’Arnay Liernais/Communauté de communes Gevrey-Chambertin et de 
Nuits Saint Georges/Communauté de communes Ouche et Montagne/Communauté de communes de Pouilly-en-
Auxois et de Bligny-sur-Ouche/Communauté de communes Auxonne -Pontailler Val de Saône 
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Sensibiliser à la gestion 
des déchets  
La visite du centre de tri sera possible 
pour les scolaires, les particuliers et les 
associations à partir du 1er février. Le 
parcours démarre dans la nouvelle salle 
pédagogique avec trois modules interactifs 
alternant jeux, manipulations et films. 
Guidés par un médiateur et des panneaux 
d’explications, les visiteurs partent ensuite 
à la découverte des trois zones de l’usine : 
déchargement, tri, stockage. 

Renseignements au 03 80 76 49 90

Et après ? 
Une fois triées, les matières sont compactées dans des balles 
expédiées dans des entreprises spécialisées en recyclage.  
Voici ce qu’elles peuvent devenir :

CARTONS/CARTONNETTES  
1 balle de 1 200 kg  

= 5 000 boîtes de chaussures 

JOURNAUX/REVUES/MAGAZINES 
1 balle de 1 200 kg  

= 31 000 nouveaux journaux

PLASTIQUE POLYETHYLÈNE ET 
POLYPROPYLÈNE (PLASTIQUES OPAQUES) 

1 balle de 450 kg  
= 460 arrosoirs

Le savez-vous ? 
Le papier est recyclable 
jusqu’à cinq fois 
successives avant que 
la fibre ne soit trop 
réduite pour être 
récupérée. Ce quintuple 
recyclage limite l’impact 
sur les forêts. Il est 
important de bien trier 
ses journaux, même le 
Dijon Mag !

ALUMINIUM 
1 balle de 1 000 kg 

= 265 cadres de vélos
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XENGAGEMENTX 

« S’INVESTIR »   
RIME AVEC « AVENIR »

Destiné au 16-25 ans – 30 ans pour les personnes en situation de handicap – le service 
civique permet de s’engager sur des missions d’intérêt général, tout en étant indemnisé. 
L’opportunité pour les jeunes retenus de débuter leur vie active ou de prendre le temps 
de murir leur projet professionnel. La ville de Dijon fait le choix d’accueillir chaque année  
une vingtaine de volontaires au sein de ses services, pour une période de huit mois. 
Les jeunes sont encadrés et découvrent les métiers de la collectivité.

Célia Morin Léon, 21 ans 
Sa mission : participer à l’animation du 
Conseil municipal d’enfants (CME) à Dijon et 
favoriser l’engagement citoyen des jeunes 
Célia travaille depuis ses 17 ans 
mais peu convaincue par son 
cursus Bac pro Vente, elle opte 
finalement pour un CAP Petite 
enfance et intègre un temps une 
crèche municipale. « J’ai toujours 
adoré le contact avec les enfants, 
en particulier les bébés. (…) mais 
je veux évoluer ! J’aime être sur 
le terrain, aider. Je me suis 
renseignée pour rejoindre la 
Protection maternelle et infantile 
(PMI) et aborder un volet plus 
social. J’hésite aussi à passer 
le concours d’auxiliaire de 
puériculture (…) ou partir aux 
États-Unis comme fille au pair. » 
Quand on lui parle d’une mission 
de service civique au sein du 
Conseil municipal d’enfants (CME) de Dijon « J’ai tout de suite 
pensé que ça pourrait m’ouvrir des portes ! », se souvient-elle. 
Son jour de congé, elle le consacre encore aux enfants, ceux du 
périscolaire : « je recommande le service civique à tous ceux qui se 
cherchent ou ne savent pas vers quel métier s’orienter. Ma tutrice 
m’accompagne, me responsabilise progressivement. Je grandis ! »

Chloé Salgado, 24 ans 
Sa mission : contribuer à la médiation des rencontres 
littéraires Clameur(s) à Dijon  
Depuis petite, Chloé se déplace 
en fauteuil roulant. Elle aime 
particulièrement la littérature et 
le monde du spectacle – selon 
elle « un environnement propice 
à l’expression des émotions » – 
et a d’ailleurs suivi un temps le 
cours Florent, une célèbre école 
de théâtre. Depuis quatre ans, 
la Montpelliéraine effectue des 
allers-retours réguliers à Dijon, 
où habite son compagnon. 
« J’ai découvert une métropole 
agréable et accessible (…) j’ai eu 
envie de m’y installer. (…) Une 
amie m’a parlé du service civique 
et la mission sur le festival 
Clameur(s) m’a tout de suite plu : 
nourrir les imaginaires, éveiller 
à l’amour des mots, peu importe 
son appétence pour la lecture. » Avant même d’être recrutée, 
la jeune femme est invitée à voir le poste de travail, pour anticiper 
les aménagements si nécessaires. « Ça m’a touché, d’habitude on 
est dans une posture où il faut demander, réclamer. Les équipes 
l’ont proposé spontanément. (…) Je ne suis pas certaine de ce qui 
m’attends ensuite, mais c’est un bon endroit pour le découvrir ! »

De nouvelles missions sont à pourvoir au sein de ville et de la métropole de Dijon ! 
Retrouvez toutes les offres sur service-civique.gouv.fr 

Léo Millerand, 20 ans 
Sa mission : accompagner au développement, à la médiation  
et à l’utilisation du numérique des médiathèques  
« J’adore lire », explique d’emblée Léo, titulaire d’un bac S et d’un BTS en systèmes numériques. 
« Tout ce qui est relatif à l’informatique m’attire beaucoup aussi. Je compte m’orienter en 
cybersécurité. Mais sans stage je n’ai pas pu intégrer la licence en alternance que je visais. » 
Une amie lui parle d’une mission en service civique axée sur le déploiement du numérique dans les 
bibliothèques. « Le mélange des deux univers me correspond bien. » La mission de 8 mois s’adapte 
à son projet et en attendant de reprendre ses études, Léo cumule de l’expérience, développe des 
compétences : « je découvre des ressources comme musicMe. Ma tutrice m’a formé à l’outil en ligne 
Canva. Je l’utilise d’ailleurs pour créer une affiche annonçant les jours d’assistance numérique de la 
médiathèque du Canal et de la bibliothèque Colette. Il faut être à l’écoute pour aider les usagers. 
Je n’avais jamais fait de bénévolat, c’est ma première forme d’engagement et c’est valorisant ».
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DANS  
L’ACTUALITÉ

Après une réunion publique avec François Rebsamen, maire de Dijon 
et président de Dijon métropole, le 6 décembre salle des États, les 
Dijonnaises et les Dijonnais sont conviés à neuf Forums participatifs 
animés par Nathalie Koenders, la première adjointe au maire de Dijon. 
Elle tiendra une réunion dans chaque quartier de la ville. Elle présen-
tera les grandes lignes du budget 2024 et détaillera, quartier par 
quartier, les projets d’investissements liés à la transition écologique, 
à la tranquillité publique, à l’action sociale et culturelle, à l’éducation, 
à la rénovation du patrimoine et à l’embellissement de la ville.

La campagne de recensement annuelle et partielle de la population a lieu du 18 janvier au 
24 février.  8 460 foyers dijonnais seront recensés cette année. Chacun a été prévenu en 
amont, individuellement, par un courrier officiel du maire François Rebsamen. Munis d’une 
carte officielle, 43 agents recenseurs sont déployés dans la commune. Ils se rendent au 
domicile des personnes retenues et leur remettent les documents nécessaires au recense-
ment lui-même, qui s’effectue en ligne. L’agent peut aussi recenser les habitants sans 
connexion à internet à l’aide de sa tablette ou un formulaire papier.  
 
Pourquoi est-ce important  
Saviez-vous que le recensement de la population est obligatoire et anonyme ? Participer à 
cette enquête est un acte citoyen qui permet de mesurer les évolutions démographiques et 
les mutations de la société, facilitant ainsi la mise en œuvre des politiques publiques pour 
répondre aux besoins des habitants. C’est en effet à partir de ces données que la collectivité 
peut connaître la population et prévoir des infrastructures nécessaires en conséquence 
comme les crèches, les maisons de retraite ou encore les moyens de transports. Ces infor-
mations sont aussi très précieuses pour les pharmaciens, les médecins, les artisans et les 
commerçants qui les consultent avant de s’installer dans un quartier.  Les chiffres officiels 
sont ensuite mis en ligne par l’institut national de la statistique et des études économiques  
(Insee).

LE RECENSEMENT, C’EST IMPORTANT

Service du recensement de la population 
de la ville de Dijon - 03 80 74 70 46

ÇA, C’EST DIJON

Soyez vigilants face aux éventuels démarchages abusifs. 
Chaque agent est équipé d’une carte nominative avec photo, 
estampillée « République française » et accompagnée 
d’un cachet de la mairie.

Plus d’informations sur dijon.fr

9 FORUMS PARTICIPATIFS  
AUTOUR DU BUDGET 2024 
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BUDGET 2024, CONFIANCE EN L’AVENIR 

« Le budget 2024 de la ville s’élève à 271,18 millions d’euros. Après un niveau record en 
2023, les dépenses d’équipement sont à nouveau très élevées cette année. Elles atteignent 
61,95 millions d’euros, contribuant de manière importante au soutien à l’économie locale. 
Pour la 16e année consécutive, l’endettement diminue. C’est ce qui permet de ne pas 
augmenter les taux des impôts municipaux pour la 8e année d’affilée. La situation financière 
de la ville de Dijon était très dégradée à la fin des années 1990. Elle est aujourd’hui saine et 
prudente. Dans tous les domaines, le maintien d’un très haut niveau de service public est une 
exigence. La municipalité agit pour offrir aux Dijonnais une ville douce à vivre, 
particulièrement propre et bien entretenue, résolument engagée en faveur de la transition 
écologique, avec de grands équipement sportifs et culturels qui concourent à notre 
attractivité. La solidarité est une valeur forte qui s’exprime dans les actes par la participation 
au paiement des cotisations sportives, la gratuité des musées et des bibliothèques, des tarifs 
de la restauration scolaire, des accueils périscolaires du conservatoire et des animations 
sportives adaptés aux revenus, le portage des repas à domicile, le soutien du CCAS et à la vie 
associative. Les actions de proximité sont nombreuses, destinées à tous les Dijonnais, 
qu’il s’agisse des familles, des jeunes ou des seniors ».  

François Rebsamen,  
maire de Dijon, président de Dijon métropole
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BUDGET 2024 
271,18 MILLIONS D’EUROS

Les dépenses d’équipement sont maintenues à un très haut niveau. 
Alors qu’au cours du mandat précédent, le niveau moyen se situait à un 
peu plus de 33 millions d’euros, il atteint 61,95 millions d’euros en 2024 
(64 en 2023 et 43,2 en 2022), contribuant de manière importante au 
soutienà la transition écologique,  à l’économie locale et à l’emploi.  

La ville confirme 
SON SOUTIEN 

AUX JEUNES par 
l’apprentissage, 

diverses bourses et 
propositions d’emploi 

l’été. Elle accueille 
environ 60 apprentis 

en 2023-2024.

Les choix effectués  
à l’échelle de la métropole 

avec LA PRODUCTION 
D’ÉNERGIES RENOUVELABLES 

ET LE RÉSEAU DE CHALEUR 
URBAIN s’avèrent 

particulièrement pertinents 
car ils limitent partiellement 

les dépenses.

LES AIDES  
AUX DIJONNAIS  
sont maintenues 

à un niveau 
élevé.   

LES DÉPENSES  
D’EAU de la  

collectivité sont  
en diminution. 

DÉPENSES ET RECETTES

Fonctionnement          188,95 M€               215,49 M€ 

Investissement             82,23 M€                55,69 M€ 

          Total                  271,18 M€                271,18 M€

Dans tous  
les domaines, le maintien  

d’un TRÈS HAUT NIVEAU DE 
SERVICE PUBLIC est une 

exigence de la municipalité qui 
fait des choix et agit pour offrir 

aux dijonnais une ville douce 
à vivre et résolument engagée 

en faveur de la transition 
écologique.  

LES DÉPENSES DE 
FONCTIONNEMENT 

augmenteront en 2024 
de 2,9% : un niveau 

proche des prévisions 
d’inflation du 

gouvernement. 
En 2024,  

LES TARIFS 
DES ACTIVITÉS 

ET PRESTATIONS 
MUNICIPALES 

À DESTINATION 
DES FAMILLES  

n’augmentent pas.

Afin d'assurer une meilleure 
garantie et protection 

à son personnel, la ville 
a mis en place début 2024 

UN SYSTÈME DE 
PROTECTION PRÉVOYANCE 
OBLIGATOIRE garantissant 

les salaires en cas 
d’incapacité. Le coût de 

ce dispositif s’élève 
à 1,2 million d’euros. 

LES CHARGES 
D’ASSURANCE sont  

en très forte hausse entre 
2023 et 2024. Elles passent 

de 800 000 euros 
à 1,7 million d’euros. Il est de 

plus en plus difficile pour 
les collectivités de s’assurer, 

certains n’y arrivent 
d’ailleurs plus.

Voté lors du conseil 
municipal du 18 décembre 

2023, le budget 2024 
a été adopté avec 

49 VOIX POUR 
7 VOTES CONTRE 
3 ABSTENTIONS



2014
199,5 M€

2013
207,6 M€

2012
215 M€

2015
173,3 M€

2016
170,3 M€

2017
167,1 M€

2018
158,1 M€

2019
149,5 M€

2020
140,3 M€

2021
131 M€

2022
121,1 M€

2023
110,17 M€

2011
223,5 M€

2010
229,9 M€

2009
231,1 M€

2008
235,7 M€

2007
234,4 M€

2006
232,2 M€

2005
 233,2 M€2004

223,7 M€2003
213,8 M€

2002
214 M€

2001
215,4 M€
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UN DÉSENDETTEMENT IMPORTANT

Maintenir UN NIVEAU 
D’ÉPARGNE NET 
SUFFISANT est 

un enjeu majeur. Cet 
« autofinancement net » 
permet d’investir sans 

trop emprunter.

Pour  
la 16e année 
consécutive, 

L’ENDETTEMENT 
DIMINUE. 

L’ENCOURS  
DE LA DETTE 
est à son plus 

bas niveau 
depuis 30 ans.  

LA CAPACITÉ DE 
DÉSENDETTEMENT 

de la ville est 
inférieure à 5 ans. 

C’est un bon  
niveau.

Une gestion 
rigoureuse 

des dépenses 
de fonctionnement

La poursuite du 
désendettement

Investir 
pour soutenir 

l’économie locale

Une épargne 
en progression

Pas d’augmentation 
des taux d’impôt 
pour la 8e année 

consécutive

LES 5 PRIORITÉS BUDGÉTAIRES

“Le montant de la dette  
a été divisé par deux 

en 15 ans. La capacité 
d'autofinancement de la ville 

est bonne. Le budget 2024 
est offensif et solide.”

XFRANÇOIS DESEILLEX  
Adjoint maire  

délégué aux finances
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Ambition éducative 
2030 de 75 M€ pour les 
75 écoles dijonnaises : 

suppression des derniers 
préfabriqués dans les 

écoles dijonnaises, 
désimperméabilisation 

des cours d’école, 
végétalisation et 

rénovation thermique 
(liste des écoles à venir)  

8,3 M€

Création de jardins 
familiaux, poursuite 

de l’aménagement du 
Jardin de l’Arquebuse 

et des abords 
du lac Kir  

535 K€

Raccordement 
de nouveaux 
équipements 

au réseau de chaleur 
urbain, dont le 

gymnase Boisselet 

280 K€

Début des travaux 
du parc Eiffel 

au port du Canal 

1 M€

AGIR POUR LA TRANS
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Installation 
de panneaux 

photovoltaïques 
sur les écoles 

ou le parking de 
l’Intermarché à 

Fontaine d’Ouche, 
dans le cadre du 
projet européen 

Response 

970 K€

Restauration scolaire 
saine, équilibrée 
et de qualité, bio 

et locale pour tous, 
approvisionnement 

par la légumerie 
métropolitaine, 

renouvellement du 
matériel de la cuisine 

centrale. 57% des 
produits proposés en 
restauration scolaire 

ont des labels 
et signes de qualité 
officiels, et 33% sont 

bio alors que 
l’obligation légale 

est de 20% 

419 K€

Installation 
de nouveaux 

brumisateurs et 
création d’îlots 

de fraicheur  

580 K€

 Installation 
de toilettes 
sèches au 

lac Kir et à la 
Colombière

La ville de Dijon 
et la métropole ont 

RÉDUIT LEUR BILAN 
CARBONE DE 47% 
EN 10 ANS sur leur 
propre patrimoine. 

Ouverture du  
PARC URBAIN 

ET SPORTIF 
de la Maladière.

NSITION ÉCOLOGIQUE
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Subvention au Centre 
communal d’action 

sociale (CCAS) 
qui mène pour la ville 

de nombreuses actions 
de solidarité auprès 

des personnes à faibles 
ressources, isolées, 

fragiles 

6,3 M€
Soutien au Tennis 

Club dijonnais 
avec la création 

de courts couverts  

4 M€

Taux d’effort : 
facturation des 

repas de la 
restauration 

scolaire adaptée 
aux revenus des 

familles, de 0,53 c 
à 7, 30 euros 

Rénovation 
et extension 
du théâtre 

des Grésilles 
qui accueille 

le Dancing, centre 
chorégraphique 

national de danse 

300 K€

DÉVELOPPER LA C
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Maintien de la 
GRATUITÉ 

 DES TEMPS 
D’ACTIVITÉ 

PÉRISCOLAIRE  
(TAP).

Soutien financier  
aux associations,  

à la même hauteur 
qu’en 2023 

10,42 M€

Rénovation 
de la Maison 

des associations 

4,5 M€

Subventions accordées 
à l’Opéra, à l’Orchestre 

Dijon Bourgogne 
et à la Vapeur  

8,28 M€

Transformation 
du stade de 

Fontaine d’Ouche 
de terrain en 

herbe en terrain 
synthétique 

1,65 M€

Soutien financier 
au fonctionnement 

des 9 Maisons 
d’éducation 

populaire dans les 
9 quartiers de la ville 

 
4,33 M€

COHÉSION SOCIALE

Pour lutter contre la 
fracture numériques 

des personnes isolées 
ou fragiles,  

LE RÉSEAU DES 
AIDANTS NUMÉRIQUES 

POURSUIT SON 
DÉVELOPPEMENT.
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Étude pour la mise 
en valeur et des 

travaux d’accessibilité 
de la bibliothèque 

Colette au centre-ville 

300 K€

Recrutement de 
policiers municipaux 

supplémentaires pour 
porter leur effectif 

à 100 et poursuite du 
déploiement de 
l’armement létal 

Acquisition de 
terrains pour 

aménager de futurs 
espaces publics 

dont le jardin Tivoli 
Saint-Anne  

525 K€

Rénovation du poste 
de police des Grésilles 

220 K€

Mise en accessibilité 
pour les personnes 
à mobilité réduite, 

traitement des 
façades et travaux 
de rénovation du 
Parvis Saint-Jean  

820 K€

PLUS DE PROXIMITÉ POUR
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Rénovation de la salle des 
Chantalistes et restructuration du 
hall et du bureau d’accueil de la 
Maison d’éducation populaire de 

Bourroches 

180 K€

GRATUITÉ DE 
TOUS LES MUSÉES 

MUNICIPAUX ET DES 
BIBLIOTHÈQUES.  
Les musées ont 
une excellente 

fréquentation avec 
470 000 visiteurs 
accueillis en 2023.

OnDijon : déploiement 
de nouvelles caméra 
de vidéoprotection, 
modernisation des 

équipements de sécurité 
incendie, rénovation 

de l’éclairage public des 
parcs publics et allées 

piétonnes avec des 
ampoules leds pour 

réaliser d’importantes 
économies 

de consommation 

2 M€

Travaux dans les 
établissements 
d’accueils des 
jeunes enfants 

aux multi-accueils 
Mansart et Centre-ville, 
Montchapet, Ruisseau, 

Bourroches 
et Roosevelt, 
installation 

de dispositifs de 
« crèches à l’extérieur » 
aux multi-accueils du 

Lac et du Petit Cîteaux 

378 K€

Mise en œuvre des 
propositions des 9 Ateliers 

de quartier 

360 K€

R MIEUX VIVRE ENSEMBLE

UNE PLATEFORME 
NUMÉRIQUE FACILITE 

LE DIALOGUE ENTRE LA 
VILLE ET LES HABITANTS. 

Sur #DessinonsDijon, 
les citoyens peuvent 

s’informer, contribuer aux 
consultations en cours, 
soumettre leurs idées 

et leurs projets pour la cité 
et leur quartier.
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Restauration de l’Hôtel 
particulier Bouchu d’Esterno 

pour l’installation de la 
prestigieuse Organisation 

Internationale de la vigne et du 
vin (OIV) qui a quitté Paris en 
2022 pour s’implanter à Dijon.  

Une opération peu 
coûteuse pour la ville puisque 

les loyers versés par l’OIV 
permettront un remboursement 

presque intégral des travaux   

6,7 M€

Accueil de grands 
évènements sportifs : 
semaine olympique 

et paralympique,  
championnats du monde 

de pétanque 

  
 

Passage de la flamme 
olympique

500 K€

Travaux d’entretien 
au Conservatoire à 

rayonnement régional 
Jean-Philippe Rameau  

 300 K€

DIJON EST ATTRACTI
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LE TOUR 
DE FRANCE FERA 

ÉTAPE À DIJON 
le 4 juillet avec 
une arrivée aux 
allées du Parc.

SOUTIEN 
FINANCIER 

AUX ATHLÈTES 
DE HAUT NIVEAU  

de la Team  
Sport Dijon.

Le budget consacré à la Cité 
internationale de la gastronomie 

et du vin comprend principalement : 
les expositions organisées par le pôle 
culturel de la Cité et celles du centre 

d’interprétation de l’architecture et du 
patrimoine (le 1204), la gestion de 

l’accueil et de la billetterie de la Cité, 
et la participation aux charges 

communes à tous les occupants. La 
Cité a accueilli 850 000 visiteurs en 

2023, dont 120 000 ont découvert les 
quatre espaces d’expositions sur le 
repas gastronomique des Français 

 2,6 M€

Études pour la rénovation 
du parc des Expositions 
et Congrès ainsi que des 

travaux d’entretien 

1 M€

Fin des travaux 
de la nouvelle 
base nautique 

et de loisirs 
du lac Kir  

1,7 M€

IVE ET RAYONNANTE



 

grand format

Poursuite des travaux 
de rénovation du 

Grand théâtre, accueil, 
vestiaires, sanitaires, 

accessibilité 

1,55 M€

Travaux de toiture, 
isolation et parquet 
au gymnase Cosec 
à Fontaine d’Ouche 

500 K€

Protection du 
patrimoine, avec le 

lancement des études  
pour la rénovation de 

la salle de Flore plus sa 
mise en accessibilité 

aux personnes 
à mobilité réduite 

350 K€Installation de 
vestiaires au stade 

Trimolet 

200 K€

Rénovation du 
rez-de-chaussée 
de la maison des 
sœurs Tourières  

au Musée de la vie 
bourguignonne 

450 K€

UNE VILLE BIEN ENTRETENU
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 Poursuite de 
L’EMBELLISSEMENT 

DE LA RUE DE 
LA LIBERTÉ 

via des subventions 
aux propriétaires 

pour le ravalement 
des façades.

APAISEMENT 
ET MISE EN VALEUR 

de l’axe 
Monge-Bossuet,  

et plantation 
de 80 arbres 
à l’automne.

Aménagement 
de la cour du 

Centre Dauphine 

200 K€

Lancement des 
études de travaux 

de préservation des 
églises Notre Dame, 

la Chapelle Notre 
Dame de 

l’Assomption et 
Saint-Philibert 

350 K€

Rénovation 
de la toiture 
du cellier de 

Clairvaux 

350 K€ Rénovation 
de la salle 

Jacques Fornier 

450 K€

Aménagements 
paysagers et 

désimperméabilisation 
de la cour 

de l’hôtel Voguë 

 530 K€

UE QUI S’EMBELLIT ENCORE
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DES PLANTATIONS 
PARTOUT DANS LA VILLE  

D’ici à deux ans, quand vous vous promènerez sur les bords du 
Suzon, vous serez invités à faire une halte à la première forêt 
 nourricière de Dijon. Selon la saison, peut-être glisserez-vous dans 

votre paniers quelques noix, pommes, framboises, groseilles… Sur ce site de 
2 000 mètres carrés situé juste en face du jardin japonais récemment rénové, 
les jardiniers et paysagistes sont à l’œuvre depuis novembre pour semer 
2 600 plants gourmands. Ils créent une forêt inédite, peuplée exclusivement 
d’arbres et d’arbustes fruitiers : noyers, noisetiers, pommiers, framboisiers, 
mûriers, groseillers, cerisiers, amélanchiers (qui produisent de petites baies 
rouges l’été), mais aussi d’herbes aromatiques (oseille, menthe, arroche des 
jardins). Toutes ces espèces résistent au froid comme au chaud, ce qui 
permettra à la forêt nourricière dijonnaise de se développer et de grandir de 
manière autonome, comme une forêt naturelle.  
 
Une nouvelle forêt Miyawaki  
Ce n’est pas une, mais deux forêts qui voient le jour dans le quartier des 
Coteaux du Suzon.  Juste à côté de la forêt nourricière, une nouvelle micro-
forêt urbaine de 4 000 mètres carrés a aussi été plantée en décembre. 
12 000 plants ont été mis en terre en trois temps selon les règles de 
plantation forestière : d’abord des arbres à grand développement (charmes, 
érables champêtres, chênes, acacias), puis des arbustes, des rosiers sauvages 
et enfin des églantiers. Le développement de ce bois urbain se fera 
– presque – sans intervention humaine. C’est le principe imaginé, dans les 
années 1970, par le botaniste japonais Akira Miyawaki, qui a donné son nom 
à ce genre de forêt à pousse rapide, idéale pour réintroduire la biodiversité 
dans des délais records. Au total, dans ce quartier résidentiel du Nord de 
Dijon, 6 000 mètres carrés d’une forêt dense, voulue par l’homme mais 
gérée par Dame Nature, sont sortis de terre. C’est en effet la quatrième forêt 
plantée en quelques années sur le territoire communal, après celles d’Épirey 
et des Verriers et, dans un autre style qui privilégie l’alignement, la forêt des 
enfants sur les sites de la Cras et du chemin de la Rente de Giron.  

MA VILLE EST CHOUETTE

L’hiver est la saison idéale pour les plantations. Entre novembre et décembre, le service des 
Espaces verts plante deux forêts dans le quartier des Coteaux du Suzon, dont la première forêt 
nourricière. Rendez-vous dans deux ans pour cueillir les fruits et aromates !

Un jardin japonais à (re)visiter 
C’est un joli clin d’œil : cette nouvelle forêt Miyawaki voit le jour juste en face 
d’une autre réalisation d’inspiration nippone, le jardin japonais créé dans les 
années 1990 avec l’aide de jardiniers de la ville de Koshigaya. À l’occasion de la 
Semaine du Japon organisée à Dijon en octobre dernier, ce jardin a fait l’objet 
de travaux de rénovation, avec l’appui cette fois de spécialistes venus de 
Kumamoto. Un pin Niwaki (du nom d’une technique de taille japonaise), des 
glycines et un cerisier ont été plantés. Un jardin zen a été imaginé – vous 
pourrez vous amuser à tracer des figures dans les graviers grâce au râteau 
mis à votre disposition.
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MA VILLE EST CHOUETTE

Renouveler le 
patrimoine arboré  
Parce qu’ils sont malades ou 
morts, des arbres sont abattus 
chaque année. Mais le service 
des Espaces verts assure 
le renouvellement de 
ce patrimoine arboré 
indispensable à la qualité de vie 
et à celle de l’air. Chaque année, 
entre novembre et mars, 
au moins 400 nouveaux arbres 
sont plantés à Dijon, dans les 
espaces publics et les parcs, 
et près de 200 le long des 
rues des autres communes de 
la métropole. Sans compter 
les jeunes pousses des 
nouvelles forêts urbaines.

On plante,  
c’est de saison !  
Dans le froid hivernal, 
les paysagistes sont à l’œuvre 
à différents endroits de la ville. 
Le long de la voie du tram, 
rue de l’Arquebuse, une équipe 
plante un érable, pour remplacer 
un arbre heurté par une voiture. 
Une autre, au bord du lac Kir, 
met en terre un micocoulier, 
en lieu et place d’un bouleau 
qui n’a pas supporté les 
sécheresses estivales. Une fois 
planté, le jeune arbre sera 
surveillé de près pendant trois 
saisons. Le micocoulier est un 
arbre que l’on rencontrait plutôt 
en Provence jusqu’à présent, 
mais le réchauffement climatique 
amène à planter de nouvelles 
espèces à Dijon, plus résistantes 
à la chaleur et au manque d’eau. 
Hêtres, frênes, bouleaux tiennent 
de plus en plus mal. Des espèces 
variées les remplacent par 
endroits, formant une population 
arborée urbaine diversifiée. 
Le long des voies du tramway 
par exemple, 1 300 arbres ont été 
plantés : érables mais aussi 
sophoras, aulnes, ptérocaryers…
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SENIORS, EN PISTE !   

Maintenir la santé et le lien social tout en s’amusant. C’est la promesse des 
activités dansantes concoctées en ce premier semestre de l’année par le 
service Animations et grandes manifestations seniors de la ville. En plus 

des traditionnels thés dansants et surprises parties avec orchestre, déjà très 
populaires : des séances d’initiation à la danse sont proposées pour répondre à la 
demande des seniors. 
 
Les aspirants danseurs choisissent le rythme  
Une fois par mois, le temps d’une après-midi, les plus de 60 ans découvriront sur 
les planches du théâtre de Fontaine d’Ouche différentes danses, en solo ou à deux : 
tango, bachata, charleston, madison, swing. Sur la piste, chacun trouve son rythme, 
« on commence par des mini-chorégraphies qui s’apprennent rapidement, puis on n’a 
plus qu’à profiter du moment, se laisser entraîner par les musiques », explique Maguy, 
professeur à l’association ACro Saint-Apo Fit et Dance (ACSAFD).  
Le programme des séances se construira au fur et à mesure, en fonction des envies 
des participants. « Rien ne sera imposé, on choisira les styles tous ensemble et à chaque 
rendez-vous, ou pourra en travailler un ou plusieurs », détaille l’animatrice qui 
encadre ces disciplines depuis 30 ans.   

MA VILLE EST CHOUETTE

Toute l’année, la ville et son Centre communal d’action sociale (CCAS) proposent de nombreuses 
activités ludiques et gratuites à retrouver dans le calendrier des manifestations destinées aux 
Dijonnais de plus de 60 ans. Pour ce premier semestre 2024, la danse est mise à l’honneur ! 

Premier rendez-vous vendredi 26 janvier à 14h30 au théâtre de 
Fontaine-d’Ouche, 15 place André-Gervais. Renseignements et 
inscriptions à la Maison des seniors, rue Mère-Javouhey.  
Du lundi au vendredi de 8h30 à 12h et de 13h30 à 17h30.  
Tél. 03 80 74 71 71. Plus d’informations sur dijon.fr

Découvrez l’intégralité  
du programme sur Dijon.fr
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XACCÈS AUX DROITSX 

LE VENDREDI,  
C’EST OUVERT À TOUS !

Il est parfois plus facile d’échanger autour d’une boisson chaude et d’une pâtisserie qu’en face 
à face de chaque côté d’un bureau. Partant de ce constat, les travailleurs sociaux du Point 
d’accès aux droits CCAS-métropole Grésilles-Toison d’Or proposent aux habitants de venir les 
rencontrer chaque fin de semaine autour  d’un moment convivial et d’ateliers thématiques.

MA VILLE EST CHOUETTE

Conviv’café : demandez le programme !  
12 janvier : bonne année et résolutions 
19 et 26 janvier, 2, 9, 16 et 23 février : 
atelier « Bienvenue à la retraite » (pique-nique le 16 février) 
1er mars : magie 
8 mars : atelier créatif 

Gratuit, accès libre 
Point d’accès aux droits CCAS-Métropole de Dijon 
Grésilles-Toison d’Or, 17 ter, avenue Champollion, du lundi 
au vendredi de 8h30 à 12h et de 13h30 à 17h30 - 03 80 44 81 00

Au Point d’accès aux droits (PAD) Grésilles-Toison d’Or, l’équipe 
composée d’assistants administratifs et de travailleurs sociaux 
accueille les citoyens et les accompagne dans leurs démarches 

administratives, numériques, sociales et d’accès aux droits. « Certains 
habitants du quartier vivent dans une grande précarité financière, sociale et 
alimentaire », constate Jamal Benchekroun, responsable du PAD. Chaque 
vendredi matin, une nouvelle routine a été mise en place : le Conviv’café. Un 
moment convivial, gratuit et ouvert à tous autour d’ateliers thématiques. « Le 
but est de toucher une partie de la population qui, sans l’existence de ce café, ne 
franchirait pas la porte du PAD. C’est faire venir les habitants pour leur présenter 
les aides que nous pouvons leur apporter », ajoute le responsable.  Chaque 
vendredi à 10h, la salle de réunion se transforme ainsi en café autour de 
thématiques adaptées aux besoins des personnes accompagnées comme la 
retraite, l’alimentation ou encore le bien-être à travers la fabrication de 
produits cosmétiques. 
 
Un lieu de confiance où chacun peut s’exprimer 
Les habitants du quartier se sont rapidement emparés de ce rendez-vous 
hebdomadaire, à l’image de Lahoucine. Il vit juste au-dessus. Chaque 
vendredi, il descend les bras chargés de thé à la menthe, de café et de pâtisse-
ries. Avec Brahim et Fatia, il s’initie aujourd’hui à la fabrication d’un 
gommage pour les mains, guidé par Virginie, son assistante sociale, qui est 
aussi formée à la naturopathie. Entre deux recettes, elle laisse place aux 
discussions, « un temps nécessaire pour détecter un problème, rassurer les parti-
cipants sur une bonne orientation administrative ou proposer un appui pour une 
démarche numérique ». « Je vis dans le quartier, mais je ne connaissais pas l’exis-
tence du Conviv’café ! », s’exclame Saïda, qui pousse pour la première fois les 
portes de la salle avec sa voisine. « Vendredi prochain, je boirai mon café du 
matin ici ! », se réjouit-elle. 
 
Du café à l’accompagnement social 
« Moi, je viens surtout ici pour discuter », renchérit Lahoucine, en garnissant 
une assiette de gâteaux. Sa femme et lui sont désormais accompagnés par une 
assistance sociale du PAD pour leurs démarches liées à la retraite. « Les 
habitants qui fréquentent le café pour la première fois prennent presque toujours 
rendez-vous avec un travailleur social », complète Jamal Benchekroun. Le 
temps file aussi vite que la salle se remplit, si bien qu’une vingtaine d’hommes 
et de femmes découvrent attentivement les secrets de la fabrication d’une 
crème pour les mains, thé à la menthe dans une main, beignet dans l’autre. 
Existe-t-il des lieux aussi précieux où l’on peut tout aussi bien entendre « Est-
ce que tu veux une crêpe? » que « Où en est ta demande de logement social ? » Et 
si, finalement, cela ne ressemblait pas à ça, la culture du lien social à Dijon ?
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XEXPOSITIONX 

DES GÉNIES  
ET DES LIEUX

HIPPOLYTE FONTAINE (1833-1910)  
Né dans une petite maison de la rue des Godrans, au sein d’une famille modeste de 13 enfants, le jeune Hippolyte ne 

semblait pas destiné à un avenir électrisant. Pourtant, ses capacités intellectuelles sont flagrantes et lui permettent d’entrer, 
très jeune, à l’École des arts et métiers de Châlons-sur-Marneconnue aujourd’hui sous le nom de Châlons-en-
Champagne. Peu de gens savent qu’au début de sa carrière d’ingénieur mécanicien, il est lourdement handicapé par 
une paralysie musculaire. Ses connaissances en électricité le poussent alors à suivre un traitement hydroélectrique 
nouveau, qui finit par guérir ses bras et en partie ses jambes. Après la guerre franco-allemande (1870-1871), ce 
domaine l’intéresse de plus en plus. Devenu administrateur de la toute nouvelle société du belge Zénobe Gramme, 
il assure avec enthousiasme la publicité et la vente de la dynamo électrique commercialisée par l’entreprise. Son 
ingéniosité est révélée au grand jour en 1873, lors de l’exposition universelle de Vienne : pour faire face à un problème 
technique, il arrive à démontrer que l’électricité peut être transportée sur plus de deux kilomètres, ouvrant ainsi la 
voie au développement incroyable de cette énergie. Si l’un des établissements d’enseignement les plus anciens de 
Dijon porte aujourd’hui son nom, c’est aussi parce que Fontaine consacre le restant de sa vie à fédérer les représentants 
de cette nouvelle branche industrielle autour de grands projets d’éclairage électrique, tout en partageant ses 

expériences et découvertes dans différentes revues techniques et ouvrages spécialisés de son temps.

Ce mois-ci, Dijon Mag vous présente l’ingénieur – dont le nom a été donné à un lycée de la ville – 
à l’origine d’une révolution dans le domaine de l’électricité ainsi que l’inventeur d’un instrument 
d’optique révolutionnaire. Les savants dijonnais sont à découvrir au 1204 – Centre d’interprétation de 
l’architecture et du patrimoine, installé au cœur de la Cité internationale de la gastronomie et du vin, 
à l’occasion de l’exposition Des génies, des lieux rendant hommage aux sciences dijonnaises.

ROGER CUVILLIER (1922-2019)  
Avez-vous déjà entendu parler du Pan Cinor ? Il s’agit du tout premier objectif à focale variable au monde, autrement 
dit, le zoom. Figurez-vous que cet instrument exceptionnel, qui bouleversa à jamais les techniques de prise de vue, 
a été fabriqué dans des usines dijonnaises ! Tout commence lorsqu’un certain Roger Cuvillier est embauché par la 
société d’optique SOM-Berthiot, en 1948. Un ami cinéaste lui lance un grand défi : réaliser un objectif capable de 
remplacer à lui seul les trois objectifs des caméras à tourelle de l’époque. L’ingénieur, tout frais diplômé de l’École 
centrale, met au point un système de lentilles mobiles permettant, par la simple manœuvre d’un levier, de faire 
varier la grandeur de l’image. Deux ans plus tard, il prend la direction de l’usine dijonnaise SOM-Berthiot, implantée 
rue Nicolas-Berthot, et son objectif dernier cri, produit sur le site, complète la gamme de la société. Jusqu’en 1958, 
cet atelier n’a pas de concurrence et fournit le monde entier. La demande est telle qu’en 10 ans, les effectifs passent 
de 80 à 700 employés et une deuxième usine ouvre ses portes, avenue de Stalingrad. La fabrication du Pan Cinor 
cesse dans les années 1970, victime de la concurrence. Si l’usine de l’avenue de Stalingrad poursuit son activité dans 
le domaine de l’aéronautique, de l’espace et de la défense, l’usine de la rue Nicolas-Berthot accueille désormais une 
résidence… dénommée Le Pan Cinor !

Des génies, des lieux, panorama du patrimoine scientifique et technique de Dijon,  
à découvrir au 1204 - Centre d’interprétation de l’architecture et du patrimoine jusqu’au 3 mars 2024.  
Entrée gratuite. patrimoine.dijon.fr 



XART ET PASSIONX 

LES BONS AMIS DES MUSÉES  
Être un ami des musées, chacun l’expérimente à sa manière dans une ville qui promeut 
la culture pour tous. Mais certains le sont encore plus que d’autres ! Fondée en 1925 
et soutenue par la ville, la société des Amis des musées de Dijon (SAMD) contribue à 
enrichir les collections des musées et propose à ses adhérents de participer à des visites 
conduites par des conservateurs, des cycles de conférences ou encore des excursions.

CULTURE
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Informations et adhésion sur amis-musees-dijon.fr

Le 25 novembre 2023, la SAMD remettait officiellement aux musées dijonnais – en présence de Christine Martin, 
adjointe au maire en charge de la culture, de l’animation et des festivals – trois œuvres acquises avec son concours : 
un panneau en bois peint, un saladier et une cafetière.

Quand La muse Euterpe sera accrochée au Musée des Beaux-Arts, 
n’oubliez pas d’avoir une pensée pour la société des Amis des 
musées. Comme elle le fait depuis près de 100 ans, l’association a 

participé à la toute récente acquisition de ce joyau du peintre bourguignon 
Philippe Quantin (1600-1636). De quelques centaines d’euros à plusieurs 
milliers, toutes les contributions de la SAMD donnent un coup de pouce aux 
90 000 euros de budget alloué chaque année aux musées pour acquérir des 
œuvres. Le montant du mécénat de la SAMD est toujours inférieur à 50% du 
prix d’achat : la ville de Dijon reste propriétaire des œuvres de ses musées. 
 
Se rassembler autour du musée 
Présidée par Marie-Josèphe Durnet-Archeray – elle-même ancienne élue 
municipale déléguée aux musées –, la SAMD participe à l’attractivité et au 

rayonnement des cinq musées municipaux et du musée Magnin au travers 
d’évènements et de rencontres organisées avec les conservateurs par 
exemple. Outre des visites exclusives et des conférences gratuites, les 
adhérents bénéficient de remises sur des activités culturelles et sont 
associés à la vie des musées : ainsi, se sont-ils massivement mobilisés pour 
promouvoir la campagne participative de restauration du paravent de 
Coromandel présenté au musée des Beaux-Arts à l’occasion de l’exposition 
d’intérêt national À portée d’Asie qui se visite jusqu’au 22 janvier. La SAMD 
accueille toute l’année de nouveaux membres et invite tous les passionnés 
des musées à la rejoindre. À bon entendeur ! 
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XSPORT POUR TOUSX 

LES SPORTS ET LE E-SPORT 
ONT LEUR MAISON  

Le sport classique comme aller courir 
ou faire du vélo, vous connaissez, 
mais l’e-sport ? C’est une discipline 

en plein essor, qui existe depuis de 
nombreuses années et qui se popularise grâce 
aux compétitions suivies par des millions de 
fans dans le monde entier – ils étaient déjà 
plus de 10 millions rien qu’en France fin 
2022. Le principe : des joueurs s’affrontent 
aux jeux vidéo depuis leur console ou leur 
ordinateur. Sport et e-sport : les deux univers 
paraissent éloignés l’un de l’autre, et pourtant, 
ils se ressemblent et se rapprochent. À tel 
point que la ville les a regroupés au sein d’un 
même lieu : la Maison des sports et du 
e-sport, dont elle a confié la gestion à 
l’OMSD. « Entre octobre et janvier, une dizaine 
d’associations, dont l’OMSD, ont pris leurs 
quartiers dans l’un des lieux emblématiques du 
sport dijonnais : les anciens locaux du DFCO 
situés rue du Stade », explique Claire 
Tomaselli, adjointe aux sports. 
 
350 mètres carrés au stade  
La ville a embelli et meublé les locaux libérés 
par le DFCO, sur 350 mètres carrés, et installé 
des écrans numériques, pour un montant 
total de 20 000 euros. « Objectif : créer un lieu 
accueillant pour les clubs souhaitant bénéficier 
des services de l’OMSD, des conseils pratiques et juridiques », ajoute 
Georges Mezui, conseiller municipal délégué aux sports. Des bureaux 
et des salles de réunion sont à disposition des clubs. Un pôle 
handisport a été lancé au sein de cette Maison qui abrite également 
le Dijon université club e-sport. Créé en décembre 2020, le DUC 
e-sport organise des tournois et promeut une pratique saine des jeux 
vidéo, loin des idées reçues. Par exemple, il souligne l’importance 
d’une activité physique quotidienne complémentaire de la pratique 
du e-sport et le rôle essentiel du sommeil, il lutte contre l’isolement, 
le cyberharcèlement et le décrochage scolaire. Mais sa vocation 
première est bien de représenter le e-sport à Dijon, à travers 
notamment des tournois hebdomadaires et, pourquoi pas, demain, 
des projets autour du handi-e-sport. 

Ce que vous trouverez à la Maison des sports 
et du e-sport  
Le DUC e-sport. 

Le pôle handisport : le Tandem club dijonnais, le Handphyclub, 
le comité départemental handisport, la ligue de sport adapté. 

Des clubs sportifs : l’Alliance Judo Besançon Dijon 21 25, le Dijon 
Talant Volley-ball, le comité de Côte-d’Or de basket, les comités et 
ligues de volley-ball. 

17 rue du Stade, à deux pas de la boutique DFCO – 03 80 48 84 58 – 
du lundi au vendredi – accès libre – retrouvez l’actu du sport 
sur l’application OM SPORT DIJON

Une dizaine d’associations, dont l’Office municipal du sport de Dijon (OMSD), 
sont désormais installées dans de nouveaux locaux au stade Gaston-Gérard. 
Un emménagement qui fait sa place au sport électronique, ou e-sport, une discipline 
consistant à pratiquer les jeux vidéo en mode compétition. Mais oui, c’est du sport !
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XULTIMATEX 

L’ULTIMATE  
JUSQU’AUX STATES  

C’est un sport en plein essor dont Léo Cheret et Lison Bornot sont adeptes. 
Évoluant en équipe de France, les deux Dijonnais, une garçon et une fille, 
font partie de la #TeamSportDijon, des athlètes soutenus par la ville.

Léo Cheret, 20 ans, et Lison Bornot, 22 ans, ont découvert l’ultimate au collège d’Is-sur-
Tille. Convaincus, ils ont rapidement rejoint le club dijonnais Les Discjonctés, dans 
lequel ils évoluent aujourd’hui en catégorie senior. En parallèle, ils participent aux 

sélections pour intégrer l’équipe de France. Léo Cheret devient le plus jeune membre de l’équipe 
open. En son sein, il remporte en Irlande la cinquième place du championnat d’Europe en 2023. 
Pour autant, il n’oublie pas son club et s’investit désormais en tant qu’entraîneur. 
 
Le combat contre les États-Unis 
Quant à Lison Bornot, elle a récemment brillé lors du championnat du monde mixte à Los 
Angeles. Elle a remporté la première place, avec l’équipe nationale, offrant à la France de doubler 
les États-Unis, pays dominant de la discipline. Habituée des podiums, la jeune fille a décroché l’or 
l’été dernier en Irlande avec la sélection française. 
 
Des valeurs de bienveillance, de fair-play et de mixité 
Les deux Dijonnais, membres de la #TeamSportDijon, peuvent compter sur la ville. « C’est un 
soutien qui fait chaud au cœur », confie Léo Cheret. « Nous sommes conviés à des événements, ce 
qui nous offre l’opportunité de gagner en visibilité », explique Lison Bornot. Ce n’est pas un luxe 
tant l’ultimate est une discipline encore méconnue. « Ce qui me plaît dans ce sport, c’est qu’il est 
très complet, tant dans l’aspect physique que technique », souligne Léo Cheret. « Il prône aussi des 
valeurs de bienveillance, de fair-play et de mixité », ajoute Lison Bornot. 

SPORT

Léo Cheret. Lison Bornot.

L’ultimate c’est quoi ?  
L’ultimate est un sport d’équipe 
qui se joue avec un disque. 
Deux équipes de sept joueurs (terrain 
en herbe « extérieur ») ou de cinq 
joueurs (en salle « intérieur » et beach) 
s’affrontent sur un terrain rectangulaire. 
L’équipe marque un point lorsque les 
joueurs parviennent à réceptionner le 
disque dans la zone de but adverse. 
Les joueurs ne peuvent pas courir avec 
le disque, ils doivent se faire des 
passes. L’équipe qui défend cherche 
à intercepter le disque ou à le faire 
tomber au sol. Si elle y parvient, 
elle récupère la manche. Puisqu’il n’y a 
ni arbitre ni contact physique, il est 
fondamental que les joueurs fassent 
preuve de fair-play. En effet, ce sont 
eux qui signalent les fautes, même 
s’ils en sont responsables.

#8 #9
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RETROUVEZ D’AUTRES PROPOSITIONS DE SORTIES SUR DIJON.FR !
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SORTIES  
CULTURELLES

LES MANIFESTATIONS 
ORGANISÉES EN JANVIER PAR 
LE CENTRE COMMUNAL D’ACTION 
SOCIALE (CCAS) DE LA VILLE 
DE DIJON

JEUDI 4 JANVIER  
→ 14H30 THÉ DANSANT DU 
JOUR DE L’AN 
Orchestre Orphéane 
Salle Devosge – 7 rue Devosge 
Entrée 3,20 € boisson et pâtisserie 
comprises, sur inscription 
MARDI 9 JANVIER  
→ 14H30 CONCERT 
Christian Chenevard chante les années 
« âge tendre et tête de bois » 
Théâtre de Fontaine d’Ouche 
15 place de la Fontaine d’Ouche 
Sur inscription 
MARDI 16 JANVIER 
→ 14H30 SURPRISE PARTIE 
Orchestre Benjamin Durafour 
Salle Camille Claudel 
4, rue Camille Claudel  
Sur présentation de la carte d’accès 
JEUDI 18 ET  
VENDREDI 19 JANVIER  
→ 14H30 VISITE GUIDÉE 
Exposition Des génies, des lieux 
Le 1204 – Cité internationale 
de la gastronomie et du vin 
12, parvis de l’Unesco 
Sur inscription 
VENDREDI 26 JANVIER  
→ 14H30 INITIATION  
À LA DANSE 
En fonction des danses choisies 
par les participants, en partenariat 
avec l’ACSAFD fitness et danses swing 
Théâtre de Fontaine d’Ouche 
15 place de la Fontaine d’Ouche 
Sur inscription 

Informations et inscriptions  
à la Maison des seniors  
rue Mère-Javouhey 
03 80 74 71 71

PLUS DE 60 ANS ? 
C’EST POUR VOUS !

Qui a dit que les nuits 
étaient faites pour dormir ? 
Les Nuits 
de la lecture 
Avec pour thème le 
« corps », cette 8e édition 
organisée par le Centre 
national du livre fait écho 
aux Jeux Olympiques à 
venir. À Dijon, les 
bibliothèques municipales 
mobilisent équipes, 
partenaires et créativité 
pour imaginer une 
programmation originale, 
au-delà des heures 
traditionnelles d’ouverture 
et plonger à corps perdu 
dans la lecture. Soirée 
pyjama à la bibliothèque du centre-ville, lecture chorégraphique, de contes ou d’histoires, ateliers 
de dessins, jeux, yoga, représentation de Mer du Théâtre Dijon Bourgogne, ou encore découverte 
du métier de tatoueurs, etc. 
Du 18 au 21 janvier – programmation complète sur bm.dijon.fr ou nuitsdelalecture.fr 
 

La Nuit des conservatoires 
Le 26 janvier, le Conservatoire à rayonnement régional Jean-Philippe Rameau ouvre ses portes 
lors d’une nocturne : élèves et professeurs préparent, pour animer la Nuit des conservatoires, de brèves 
représentations et démonstrations en musique, en danse ou en arts plastiques. 
À partir de 18h au 24 boulevard Clemenceau et au 15 rue de Colmar

Les métiers de la culture 
à la loupe 
Les Archives municipales organisent la 3e édition de cette 
journée consacrée aux métiers de la culture, destinée aux 
15-18 ans et aux détenteurs du PassCulture. L’objectif est 
de faire découvrir de nouveaux métiers aux amateurs de 
patrimoine, dans un lieu chargé d’histoire, au travers 
d’anecdotes historiques ou de documents uniques et inédits. 
Le 24 janvier 2024 à 18h – réservation sur l’application 
PassCulture

Fontaine du Rire 
Depuis 1989, 144 110 spectateurs ont 
assisté à ce festival désormais traditionnel 
et emblématique. Dès le 12 janvier – et 
jusqu’en mai – le Théâtre de Fontaine 
d’Ouche convie de nouveau comédiens, 
humoristes, artistes et public pour 
13 spectacles plein d’humour. 
Du 12 janvier au 4 mai 
la-tete-de-mule.fr 
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TRIBUNES

POUR L’ENSEMBLE DES GROUPES DE LA MAJORITÉ MUNICIPALE

Dijon, un budget sain et équilibré. Dans un contexte inflationniste, notre 
ville, grâce à ses investissements passés et à ses orientations budgétaires, 
débute l’année 2024 de façon sereine. Nous poursuivons le désendettement 
de notre ville, maintenons un fort niveau d’investissement, les dépenses de 
fonctionnement sont maîtrisées, tout en préservant votre pouvoir d’achat 
puisque pour la 8e année consécutive, nous n'augmentons pas les taux 
d’imposition. Le budget 2024 traduit l’ambition que notre équipe porte pour 
notre ville, pour en faire une ville plus écologique, solidaire et attractive.  
Plus écologique d’abord avec pour objectif d’atteindre la neutralité carbone 
d’ici 2050. Pour ce faire, nous adaptons notre ville et luttons contre le 
changement climatique : Aménagement du parc Eiffel, création du parc 
urbain et sportif sur le stade Maladière, parc Jeanne Barret, forêt urbaine de 
Miyawaki. Mener une politique écologique, c’est aussi développer les 
mobilités actives et douces et faire progresser notre projet hydrogène qui 
permettra à nos bus de circuler sans émission de CO2. Nous poursuivons les 
objectifs que nous nous sommes fixés dans le plan Ambition Éducative 2030 
avec lequel nous investissons massivement dans la rénovation des bâtiments, 
dans la végétalisation des cours d’école comme à Victor Hugo, dans les 
énergies renouvelables comme à l’école Buffon qui est une école à énergie 
positive grâce à des panneaux photovoltaïques. La place du 30-Octobre sera 
entièrement retravaillée pour protéger et faciliter les déplacements des 
piétons et des cyclistes. Enfin, notre réseau de chaleur continuera son 
extension. 
Dijon est une ville solidaire qui porte une attention particulière à chacun de 
ses habitants et prend soin des plus modestes. Grâce à l’action indispensable 
du CCAS, notre ville accompagne les publics les plus fragiles. Le service 
public est le patrimoine de celles et ceux qui n’en ont pas, c’est pourquoi nous 
sommes attachés à son accessibilité avec la tarification au taux d’effort, 
véritable mesure de justice sociale. Dans le domaine de la culture, nous 
maintiendrons la gratuité des musées et bibliothèques municipales et la 
CarteCulture à 5€ permettant des prix réduits aux étudiants pour aller au 
cinéma, au théâtre, à l’Opéra, à la Vapeur… Pour ce qui est du sport, là aussi 
nous défendons l’accessibilité partout et pour tous. C’est pourquoi depuis 
2009 nous avons mis en place l’aide au paiement des cotisations sportives qui 
profite, cette année, à plus de 1 400 Dijonnaises et Dijonnais. La solidarité 
c’est aussi la lutte contre toutes les formes de discrimination, c’est très 
important dans cette période ou le racisme, l’antisémitisme sont 
particulièrement décomplexés. C’est enfin la promotion de l’égalité entre les 
femmes et les hommes et la lutte contre toutes les formes de violences faites 
aux femmes. 
Dijon est aussi une ville soucieuse que sa population puisse s’épanouir en 
toute sécurité. Pour cela, nous poursuivons le recrutement de policiers 
municipaux, renforçons leur équipement et élargissons leurs horaires 
d’intervention. Le développement de la vidéo protection contribue à créer 
des environnements plus sûrs. Néanmoins, à l’heure où des voix populistes 
cherchent à sonner le glas de notre République, il est important de rappeler 
que la mission de « tranquillité publique » assurée par la Police municipale 
ne peut pas se substituer à celle de Police nationale, responsable de la sécurité 
des personnes et des biens.  
Sur le plan de l’attractivité, nous mettons en œuvre des projets ambitieux, de 
la gastronomie à l'éducation, en passant par le sport et la culture qui font de 
Dijon une ville rayonnante. L’ouverture de la Cité internationale de la 
gastronomie et du vin contribue non seulement à la promotion de l'art de la 
table mais aussi à l'essor du tourisme. La rénovation de l'Hôtel Bouchu 
d'Esterno qui accueillera l'Organisation internationale de la vigne et du vin 

(OIV) témoigne également de la position de Dijon en tant que centre 
d'excellence dans le domaine viticole. 3e meilleure ville étudiante de France, 
Dijon s'impose aussi comme une destination d'études prisée, avec la hausse 
constante du nombre d’étudiants qui choisissent notre ville. Cela témoigne 
de la qualité de notre campus et de la richesse des offres de formations 
proposées.  
L’année 2024 promet d’être une belle année sportive avec les Jeux olympiques 
et paralympiques, le Tour de France ou encore le mondial de Pétanque qui 
se déroulera dans notre ville. Elle sera marquée par un effort budgétaire 
significatif concernant nos équipements sportifs, avec la reconstruction de 
la base nautique du lac Kir, la rénovation du stade de la Fontaine d'Ouche et 
du gymnase des Bourroches : des installations modernes, écoresponsables 
et accessibles, favorisant la pratique sportive pour toutes et tous. La culture 
fait aussi rayonner notre ville. Représentant plus de 20% du budget, elle 
occupe une place centrale dans notre politique. Nos musées, l’Opéra, la 
Vapeur, le Théâtre accueillent des milliers de visiteurs. 
Pour ce qui est de notre politique sur le bien-être animal, le Parc Jeanne Barret 
va accueillir un Chatabri, le plus grand abri à chats libres et stérilisés de 
France, et nous poursuivrons les études sur le cimetière animalier.  
Ainsi les grands projets en cours et à venir témoignent du fait que Dijon 
s'affirme comme une destination incontournable, qui rayonne à l'échelle 
nationale, européenne et internationale. Ils s’inscrivent dans une volonté 
politique de rendre notre ville accessible à tous, facilitant votre quotidien, 
luttant contre le changement climatique, innovant pour l’attractivité de notre 
métropole, valorisant les projets dans les quartiers. À l’heure des grands défis 
sociaux et écologiques, vous pouvez compter sur la détermination de notre 
équipe municipale pour continuer à faire de Dijon une ville à vivre pour tous, 
sans exclusive.  
Nous vous souhaitons une bonne année 2024. 

POUR LE GROUPE SOCIALISTE, RADICAL, CITOYEN ET APPARENTÉS  
Nathalie KOENDERS, première adjointe au maire de Dijon, présidente du groupe SRC et apparentés 
François REBSAMEN, Christine MARTIN, Pierre PRIBETICH, Sladana ZIVKOVIC, Hamid EL HASSOUNI, 
Claire TOMASELLI, Antoine HOAREAU, Nuray AKPINAR-ISTIQUAM, Franck LEHENOFF, 
Dominique MARTIN-GENDRE, Christophe BERTHIER, Nadjoua BELHADEF, Delphine BLAYA, 
Christophe AVENA, Lydie PFANDER-MENY, Joël MEKHANTAR, Océane GODARD, Denis HAMEAU, 
Stéphanie VACHEROT, Jean-Patrick MASSON, Françoise TENENBAUM, Massar N’DIAYE, 
Jean-François COURGEY, Marie-Odile CHOLLET, Jean-Paul DURAND, Bassir AMIRI, 
Philippe LEMANCEAU, Danielle JUBAN, Jean-Philippe MOREL, David HAEGY, Mélanie BALSON, 
Elizabeth REVEL 
groupemajcm@orange.fr  
8, rue de la Chouette 21000 Dijon  
03 80 36 41 77 

POUR LE GROUPE DES ÉLUS DÉMOCRATES, ÉCOLOGISTES, CENTRISTES ET CITOYENS 
François DESEILLE, président du groupe des élus démocrates, écologistes, centristes et citoyens, 
adjoint en charge des Finances et de la Cité internationale de la gastronomie et du vin, 
Kildine BATAILLE, Marien LOVICHI, Marie-Hélène JUILLARD-RANDRIAN, Vincent TESTORI, 
Nora EL MESDADI, Georges MEZUI, Catherine DU TERTRE, Ludmila MONTEIRO, Philippe THIRION 
7 bis, rue Devosge - 21000 Dijon  
03 80 74 52 50 - 06 81 45 44 44 

POUR LE GROUPE L’ÉCOLOGIE POUR VOUS 
Karine SAVINA, Patrice CHÂTEAU, Fabien ROBERT 
khuon-savina@ville-dijon.fr

mailto:groupemajcm@orange.fr
mailto:khuon-savina@ville-dijon.fr


Notre taxe foncière connaîtra à nouveau une forte augmentation en 2024, avec une hausse de 18 % 
en trois ans (2022-2024) pour les contribuables dijonnais. Nous demandons de baisser son taux, 
pour effacer la hausse du taux de la ville de 5 % en 2016 et celle du taux de la métropole en 2022. 
Nous souhaitons également le vote d’une exonération de la taxe foncière pendant 3 ans pour les 
propriétaires réalisant des travaux de rénovation énergétique. Ces mesures sont nécessaires pour 
que le logement privé reste abordable à Dijon. Le suréquilibre du budget depuis 2016 permet de 
financer ces mesures. Nous demandons que les investissements soient ciblés sur les priorités, 
notamment l’entretien et la rénovation du patrimoine communal : écoles, voirie, monuments 
historiques. La trésorerie est énorme, alors que les retards s’accumulent. Il faut cesser de gaspiller 
l’argent public pour se donner bonne conscience ou se faire plaisir. Le mouvement Agir pour Dijon 
vous souhaite une excellente année 2024 ! 
Emmanuel BICHOT, président de groupe, Laurence GERBET 
agirpourdijon@gmail.com 
agirensemblepourdijon.fr 
44, rue Condorcet 21000 Dijon 
03 80 46 55 86 
Accueil physique et téléphonique : du lundi au vendredi de 9h à 12h.

LE SPORTTRIBUNES

POUR LE GROUPE AGIR POUR DIJON

Mairie de Dijon                       03 80 74 51 51 
Allo mairie                             0 800 21 3000 
Dijon métropole                   03 80 50 35 35 
Allo mairie pro                      0 800 21 30 21  
(commerçants et artisans) 
Resto mairie                          0 800 21 05 19 
Police municipale                  03 80 74 51 53 
Objets trouvés                      03 80 74 52 22 
CCAS                                    03 80 44 81 00 
Maison des séniors                 03 80 74 71 71 
Divia                                       03 80 11 29 29 
Odivea                                    0977 408 463 
 
MAIRIES DE QUARTIER 
Bourroches-Valendons,  
32, boulevard Eugène-Fyot 
03 80 74 52 02 
Fontaine d’Ouche, 
13, place de la Fontaine d’Ouche 
03 80 74 52 00 
Grésilles, 6, avenue des Grésilles  
03 80 48 89 05 
Mansart, 2, boulevard Mansart 
03 80 74 52 04 
Toison d’Or, 10 bis, place Granville 
03 80 48 83 83 
 
VOS DÉCHETS 
Collecte encombrants  
et changement de bac            0 800 12 12 11  
                                           (numéro gratuit) 
Déchetterie de Dijon,  
chemin de la Charmette      03 80 23 94 94 
 
URBANISME 
Informations sur le Plan local d’urbanisme 
intercommunal habitat et déplacements 
(PLUi-HD) : api-carto.dijon.fr/plui 
 
LOGEMENTS À LOYER MODÉRÉ 
Grand Dijon Habitat             03 80 71 84 00 
Habellis                                03 80 68 28 00 
ICF Bourgogne-                                              
Franche-Comté                   03 80 45 90 40 
Orvitis                                     0 810 021 000 
CDC Habitat social              03 80 59 64 90 
CDC Habitat                         03 80 76 84 38 
 
URGENCES 
Depuis un mobile                                      112 
Samu                                                           15 
Police                                                          17 
Pompiers                                                    18 
Gaz                                       0 800 47 33 33 
Enedis                                    09 72 67 50 21 
Odivea (urgences eau)          0977 428 463 
SOS Médecins                     03 80 59 80 80 
SOS 21                                  03 80 78 68 68 
Pharmacies de garde           0 825 74 20 30 
Accueil sans-abri                                       115 
Enfance maltraitée                                    119 
SOS Amitié                             03 80 67 15 15 
Drogue tabac alcool  
info service                            0 800 23 13 13 
Alcooliques anonymes        03 80 30 27 00 
Sida Info Service                 0 800 840 000 
Violences aux femmes                           3919 
Solidarité femmes 21             03 80 67 17 89 

Numéros utiles

Nous vous présentons nos meilleurs vœux pour l’année 2024. Avec vous, nous formulons le souhait 
que Dijon soit une ville toujours plus belle, plus dynamique, plus unie. Les propositions que nous 
formulons en Conseil municipal vont dans ce sens, car l’intérêt général de notre ville et de ses 
habitants doit toujours primer. Alors que la 1ère adjointe se disperse dans une communication 
immodérée, nous faisons le choix du travail et de la persévérance, au service de tous. Nous continuons 
à plaider pour une ville plus mobilisée pour la sécurité de ses habitants ; qui repense sa politique de 
construction intensive pour laisser plus d’espaces à la verdure ; qui soutienne toujours plus les acteurs 
économiques et l’emploi ; qui soit plus mobilisée dans le quotidien (propreté, entretien de la voirie, 
espaces verts…). Nous soutenons les classes moyennes, grandes oubliées des politiques municipales, 
en souhaitant notamment qu’elles ne soient pas toujours les seules à payer « plein pot » les impôts 
et les services municipaux. Fidèles à nos valeurs et aux engagements pris devant les électeurs, vous 
pouvez compter sur nous pour vous défendre. N’hésitez pas à nous contacter. Belle et heureuse 
année.    
Laurent BOURGUIGNAT, Céline RENAUD, Henri-Bénigne de VREGILLE 
contact@dijon-autrement.fr  
43, rue Parmentier 21000 Dijon 
03 80 23 88 71

POUR LE GROUPE DIJON AUTREMENT 
DROITE, CENTRE ET INDÉPENDANTS
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Partout dans le monde, les démocraties sont menacées, le changement climatique et l’effon-
drement du vivant perturbe gravement nos conditions de vie. L’Europe s’est bâtie sur la paix. 
Nous pouvons, en 2024, renouer avec cet esprit pour construire une Europe vers pour plus de 
paix et de démocratie. Cela passe par une Europe unie sur le plan politique et diplomatique, pour 
un espace qui protège, économise et partage équitablement les ressources.  L’Union Européenne 
a favorisé toutes les lois protectrices de l’environnement qui s’imposent aux États : qualité de 
l’eau, de l’air, préservation de la biodiversité. Les pulsions identitaires, largement alimentées par 
des médias au service des droites-extrêmes et extrême-droite climatosceptiques, représentent un 
danger pour les droits et les valeurs humanistes et pour la transition écologique . Nous tenons 
dans nos mains le chemin d’une Europe plus solide où l’économie est compatible avec les limites 
de la planète, les solidarités et la justice sociale.    
Olivier MÜLLER, Stéphanie MODDE et Catherine HERVIEU 
14, avenue Jean Jaurès 21000 Dijon 
https://21.eelv.fr 
Facebook : @elusecologistesdijon 

POUR LE GROUPE DES ÉLUS ÉCOLOGISTES 
ET CITOYEN•NES

mailto:agirpourdijon@gmail.com
http://agirensemblepourdijon.com/
mailto:contact@dijon-autrement.fr
https://21.eelv.fr
https://www.facebook.com/elusecologistesdijon





